
La vérité sur le «mystère Degrelle»
Lettre de Bruxeltes

II semble que les milieux d'affaires et politiques belges ne
tiennent nullement à voir le chef rexiste comparaître devant
la justice belge. Des sommes fantastiques auraient été propo-
sées à Degrelle pour ses « documents compromettants ».

Bruxelles, le 22 février.
L'incident est clos : le gouvernement

belge a accepté les explications de Ma -
drid concernant Degrelle , c'est-à-dire
que d'après l'enquête de sa polic e l'ex-
leader rexiste ne se trouve pas en
Espagne.

Cette réponse était attendue et nul
n'ignore, ni à Bruxelles , ni ailleurs,
qu'elle ne correspond pas à la vérité.
Même si l'on fait  partir précipitam-
ment Degrelle , il avait été bel et bien
en Espagn e il y a encore deux mois et
les autorités espagnoles savent parfai-
tement avec quel passepor t et pour
quelle destination il est parti .

A quoi rimaient dans ces conditions
les protestations et les menaces de
rupture diplomatiqu e de Bruxelles —
qui se déclare satisfait aujourd'hui d'u-
ne réponse anodine et dépourvue de
tout sens ?

Le « drame belge ».

Pour comprendre cette attitude — à
première vue contradictoire — pen-
chons-nous un instant sur ce qu'on
appelle « le mystère Degrelle » qui fa i t
partie avec le problème royal , heureu-
sement résolu, du « drame belge 1940-
45» .

On connaît la profonde division des
milieux politique s et de l'opinion pu-
blique belges avant et au début de la
guerre.

Impressionnés par la puissance mili-
taire du Ille Reich et enclins à se f ier
aux promesses d'Hitler, certains hom-
mes politiques s'étaient demandé de
très bonne foi  si l'intérêt de leur pays
ne dictait pa s de rester strictement
neutre dans un conflit éventuel ? On
n'a pas oublié d'ailleurs la stupeur
causée vers 1937 en France, en Angle-
terre et aux Etats-Unis par les décla-
rations « neutralistes » du roi Léopold.

La grave scission ethnique entre
Wallons (anti-allemands) et Flamands
(tièdes , sinon pro-allemands) avait en-
core accentué cette division.

Le mirage du vainqueur.

Quand , le 10 juin 1940, les Alle-
mands attaquèrent sans déclaration de
guerre la Belgique , la Hollande et le
Luxembourg , et quand il devint évident
en très peu de jours que l'armée et
l'aviation anglo - françaises n'étaient
pas de taille à arrêter l' envahisseur, la
vieille division recommença.

Mieux encore, tandis que les rexistes
(qui depuis des années avaient prôné
la nécessité d'un retournement de la
poli tique belge) triomphaient, des élé-
ments jusqu e là « sans opinion » et
même pro-français commencèrent à
regretter que leur pays ait joué et peut-
être perdu son unité et son indépen-
dance sur un coup de dé . Et pendant
que Léopold III  ordonnait la capitula-
tion et décidait en même temps de res-
ter en Belgique , Degrelle et ses amis
devenaient le point de mire non seule-
ment des A llemands et de leurs propres
part isans, mais aussi des milieux po-
litiques qui lui avaient été diamétrale-
ment opposés jusque là.

La lettre de Degrelle.

Quels étaient ces milieux et jusqu 'où
étaient allés leurs « avances » ?

Cette question passionne toute la
Belg ique depuis bientôt quinze ans
sans que quelqu 'un puisse y répondre
avec exactitude !

— Je suis prêt à me constituer pri-
sonnier et à comparaître devant la Jus-
tice belge , à condition que les audien-
ces de mon procès soient non seule-
ment publiques mais radiodif fusées ,
af in  que tout Belge puisse les suivre !
écrivit Degrell e à un grand journal de
Bruxell es pendant que le ministre de
son pays à Madrid exigeait du gouver -
nement espagnol son extradition.

Pourquoi, moins de huit jours après
la publication de cette lettre le gouver-
nement Spaak accepta la réponse polie,
mais manifestement fauss e du ministre
des A f fa i re s  étrangères espagnol , après
avoir fait  semblant d'aller — s'il le
fallait — jusqu 'à une rupture diplo-
matique ?

Parce qu'il ne tient pas à ce que
Degrelle soit jugé autrement qu'à huis
clos, par un tribunal militaire — ou
mieux encore : qu'il ne soit pas jugé
du tout — répond l'homme de la rue.

(Voir suite page 3i

...l'ère de l'énergie thermo-nucléaire
L'humanité est entrée depuis quelques mois dans une époque nouvelle.

qui repose de façon dramatique les grands problèmes politiques et militaires,
scientifiques et stratégiques, voire métaphysiques et moraux.

i
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(Voir « L'Impartial » du 21 février)

Retenons une évaluation moyenne et
raisonnable de cette puissance, soit
mille fois celle de la bombe d'Hiroshi-
ma.

La bombe H de Bikini aurait détruit
les immeubles en maçonnerie dans un
rayon de 15 à 18 km., au lieu de 1800
mètres, et les dégâte auraient été en-
core constatés à cinquante kilomètres
de distance.

Quant aux effets calorifiques, sensi-
blement trente fois supérieurs à ceux
de la bombe d'Hiroshima, ils se seraient
traduite par des brûlures presque toutes
mortelles dans un rayon, non plus d'un,
mais de trente kilomètres ; graves à
une distance de soixante kilomètres,
légères j usqu'à cent vingt kilomètres au
lieu de quatre !

Très redoutables à l'intérieur d'un
cercle de 30 km. de rayon, donc de près

Une bombe sur Paris - Rouen est atteint
Cette carte montre les ravages d'une bombe H . type Bikini , éclatant au centre de Paris. La ville serait totalement détruite et sa population exterminée. Les

e f f e t s  de l'explosion se feraient sentir jusqu 'à Rouen. Mais les nuages radio-actifs sèmeraient sans doute la mort encore plus loin.

Dans l'article que nous avons pu-
blié hier, M. Juï. s MOCH avait
comparé les effets destructeurs de
la bombe thermonucléaire à ceux
des bombes jetées sur Hiroshima et
Nagasaki. Il continue ses investi-
gations.
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de 3.000 km2 de surface, ces bombes
seraient encore dangereuses dans un
cercle de rayon double, donc de 12.000
km2 de surface. Des effets de chaJleur
légers seraient même ressentis à 120 km.
de distance donc sur 40.000 km2.

Quinze au lieu de six mille !
Toute la France serait atteinte par

quinze bombes thermonucléaires (alors
qu'il fallait 6.000 bombes atomiques.)

Lancée sur le centre de la capitale,
une bombe H détruirait non seulement

la -plupart des immeubles de Paris, mais
encore, j usqu'à 15 kilomètres de distan-
ce, tout ou partie des communes de
Viroflay, Vaucresson, Chatou, Sartrou-
ville, Saint-Denis, Le Bourget, Choisy-
le-Roi, Villacoublay, etc., toutes situées
dams la zone de destruction complète.
L'anneau des destructions sérieuses s'é-
tendrait à trente kilomètres, jusqu'à
Ponto-ise, Meaux, Corbeil, Poissy. Au-
delà, Mantes, Creil, Senlis, Coulommiers
et Melun seraient plus légèrement at-
teints. Les effets calorifiques cause-
raient de très nombreux décès jusqu 'à
30 km., donc entre Pontoise et Corbeil ;
des brûlures graves jusqu'à 60 km.,
c'est-à-dire j usqu'à Vernon, Gisors, les
approches de Beau vais et de Compiè-
gne, Crépy, La Ferté-sous-JO'Uarre, Ma-
lesherbes et Rambouillet ; des blessures
légères enfin jusqu'à Rouen, Amiens,
Laon, Bpernay, Montargis, Orléans,
Châteaudun et Mbeuf...

(Voir suite page 3)

Ce que l'on consomme
d'électricité en Suisse

Un rapport de l'O. E. C. E. concernant
les énergies électriques

(Corr. part, de « L'Impartial »)
L'Organisation européenne de coopé-

ration économique vient de faire paraî-
tre un rapport consacré à l'industrie de
l'électricité en. Europe, dans lequel
sont analysées les tendances récentes
de cette industrie et les perspectives de
son développement de 1954 à 1958. Le
rapport examine les principaux aspects
de cette évolution dans les différents
pays membres de l'O. E. C. E.

On lit notamment dans le chapitre
de la Suisse qu'il est normal que le
taux moyen annuel d'accroissement de
la puissance installée et celui de la
production soient inférieurs à ceux
d'autres pays où l'électrification est
moins avancée. La production d'éner-
gie a atteint en 1948 10,4 milliards de
kwh. et en 1953, 13,5 milliards. En 1958,
on prévoit qu'elle sera de 16,6 milliards
de kwh. (Voir suite page 3.)
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Le Prince des fous, autrement dit sieur
Carnaval, a élu domicile en Suisse.

Pour quelques jours seulement...
Mais qui suffiront largement à mettre

en ébullition des cités comme Bâle, Zurich,
Lucerne, Soleure, Bienne et Monthey, sans
parler de Delémont, Saignelégier et tous
les endroits où l'on aime à rire et à s'a-
muser, en cultivant une tradition qui re-
monte aux Saturnales romaines.

Personnellement je n'ai rien contre cette
explosion de joie populaire, qui permet à
beaucoup de graves personnages de se mon-
trer enfin tels qu'ils sont et de profiter du
masque pour révéler leur vrai visage. Les
Anciens eux-mêmes reconnaissaient qu'il
faut parfois libérer l'homme et lui donner
l'occasion de s'amuser. Tout ce qu'il faut
souhaiter, c'est qu'il n'en abuse pas, qu'il
n'aille ni trop loin ni trop fort et que les
lendemains de fête — avec ou sans g. d. b.
— ne ressemblent pas à "un retour de foire.
Trop de comédies de Carnaval ont dégé-
néré en drames intimes ou en divor-
ces, pour qu'on ne conseille pas la sagesse
et la prudence. Quant aux petits journaux
satiriques et aux flèches qu'on se lance
sous le masque, les uns et les autres ga-
gneraient à rester badins. On a assez l'oc-
casion d'être méchant toute l'année sans
exagérer encore à Carnaval...

Concluons en disant que certaines gens,
qui font passer leur ambassadeur pour leur
chauffeur ou vice-versa, et dont l'attirail
diplomatique se double d'une splendlde col-
lection de « loups » ou de « faux-nez », au-
raient intérêt à ne pas prolonger la fête...

— Connu ! leur crie-t-on dès qu'ils ap-
paraissent.

Et leur air offensé n'intimide plus per-
sonne !

C'est là le côté fâcheux d'une masca-
rade dont on a depuis longtemps percé le
mystère...

Le père Piquerez.

I

... le nouveau premier ministre du Da- |
nemark . Il était précédemment minis-

\ tre des A f fa i r e s  étrangères.

H.-C. Hansen...
f

La plus dure des privations...
Deux amis au restaurant, se rencon-

trent. , ,
— Mazebbe !. mon vieux, huîtres, per-

dreaux, et tu dis que tu vis de priva-
tions?

— Oe soir, je me suis privé du plai-
sir d'emimeiner ma femme.

Echos
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• FABRIQUE D'HORLOGERIE
C H E R C H E

horlogers
complets

ayant une bonne formation professionnelle
pour le décottage et le visitage de mouve-
ments soignés. — Prière de faire offres
avec copies de certificats sous chiffré
S 40104 U à Publicitas, St-lmler.

^_ : ; : , à

Usine de la place engagerait tout de suite

ouvrières
pour travaux propres et faciles. — Se présenter
Chez MM. Meylan fils & Cie, Commerce 11.

Employée de bureau
pour demi-journées

Fabrique de la place cherche pour entrée Immédiate
sténo-dactylo connaissant la branche horlogère. —
Paire offres sous chiffre F. A. 3436, au bureau de
LTmpartial.

ALDUC S. A
cherche 2 jeunes

ouvriers
pour travaux auxiliaires. Se présenter entre
11 et 12 heures, 17, rue St. Mollondin ,

¦ ' ¦ 
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Quelle est actuellement la machine à coudre
de ménage la plus avantageuse?

^^̂  ̂
Bien entendu, chaque fabrique affirme que son modèle offre le plus grand nombre d'avantages. C'est pourquoi vous

/*»£ -CBtffWV ne saliriez vous dispenser de vérifier par vous-même l'exactitude de ces affirmation*.

f̂c 0̂ r^̂ *L> Répondez donc aux quest ions que voici - et jugez!

fX >w r ", J?L̂«t̂ . ,s^f f"~l Comporte-t-elte une table de travail assez spacieuse pour que vous r i ¦ _gSifl^ ^™*̂fr ' I j puissiez coudre de grosses p ièces? Manteaux , draps , rideaux , etc. ' fcltfgrWifr î̂CSfe.MrÉ
\ ' V^y / ' r—-j Est-elle vraiment automatique? I HjflKnpBB*** Wflt§j

M^lli^Y vV^t^v I I I En d autres termes , fait-elle des points à gauche et à droite et surtout - i lw[^7 ^H ;!

j^^W/Aj-f ĵY/y^^  ̂
*• * sans manipulation spéciale - en avant et en arrière ? lfljEr

fi \ \ \y  f ,̂ rn f fc l  Vous offre*'-e"e des possibilités illimitées? Pouvez vous sans peins 
"
jf , ~

A^JÊ si
I Î V i \ l  { ^Oc i Tr iil I l-

 ̂
insérer les «dises» les plus variés et faire des points innombrables 

et tout | FS^̂ â ^̂ SuiS^Ë '
(t ll l l  \ n̂ i i W T i  I l—J à fai* nouveaux, au gré de votre fantaisie? Ou bien vous faut-il vous PH S**

llCillfl l\ Ml i i l  il contenter da quelques types de points, peu nombreux et invariables? ' t-Sv ^e ^^&
Ji tVIW A \f f«i'  ' I"

-! Vous permet-elle de confectionner des jours turcs d'une façon entière- I *̂*̂ **S A^^^^^'̂ ^^^

fmT^Jf \l I |\ V ï̂* I PH Est 'elle P°urvue d'un dispositif spécial pour régler la tension du fil . III»IIHM.I.I«I»IMI I»
F™̂ -̂  \f i\ ï f lA p̂  L J 

inférieur? Dispositif indispensable , si vous voulez travailler sur ' inmnm y g HW*""
W r ? vVL _I_K-v tr J "̂̂  ny'on «t Perlon. | Ŝ^̂ tLI lff 
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_ J_^^f A*y ***'WBA - . I"™"} Sa marche est-elle silencieuse , même quand le nombre de tours du ,
TSysyP̂ -ÇÏ-OOd1 

\ I l  moteur est élevé? '
"HsŜ fe-Ŝ  ̂ \ i SS r » i, 

J , J 
,... ,. . . . .  I ia machine à coudre suisse

\ 
¦ '• . \ * | |  Est-elle munie da la marque de qualité d un service de contrôle In- - '

v \. | I J dépendant comme l'est celui de l'Association Suisse des Electriciens? i °e ménage la plus vendue dans le
\ i . , ,. monde et qui a fait ses preuve»
\ __*»«—— "̂ | i—i A-t-elle une navette rotative horizontale? Très Important, si vous voulez . dans D* u. d )0Q>—""̂  I I exécuter Impeccablement des raccommodages délicats et changer "

1 l—I facilement de canette. . ***P*r>'
à̂ m | Marque! voire réponse d'une croix , j /  découper cette feuille el **o-iîerye.--̂ ]TOfa*w <̂ *̂^aeule -^&$ï~ELNA-Supermatic réunit tous ces avantages jiiii-̂ " ' i m.

Faites un essail Assistez 4 Une démonstration des différentes machines et faites ensuite votre ehoixl fL M
Vous serez convaincue de la multiplicité des emplois et de la supériorité de l'ELNA-Supermatic ^*̂

Ŝ ) <<"~A  ̂ t Avenue Léopold-Robert 83(d. \ÙiLm&nt Té.. 2.52)93
~ LA CHAUX-DE-FONDS

-n» ^m* *mr "mr -"-B*- ^  ̂-w -m*- ̂ mr *m* <w 'mm- •m  ̂-^^

Jeudi 24 février , à 20 h. 30

«Vins de France et vins
suisses vus sous l'angle de

la gastronomie et de
l'humour»

par M. Charles Dubois
membre de la Commanderie
des Cordons Bleus de Dijon

Conférence suivie d'une dégustation
gratuite

Pour fêter l'admission du 500e membre
du club

samedi 26 février, à 16 h. 15 précises
Séance spéciale ouverte à tous les

membres du club et à leurs femmes

« II faut que les parents
surmontent leurs propres

difficultés pour ne pas
compromettre l'avenir de

leurs enfants »
par Mme Françoise Dolto

médecin psychanaliste à Paris

Mme Dolto répondra à toutes les
questions

Horloger complet
cherche changement. Eventuellement pos-
te à responsabilités. — Ecrire sous chiffre
J. L. 3602, au bureau de L'Impartial.

Tailleur
cherche retouches et ré-
parations. — Ecrire sous
chiffre K. D. 3549, au bu-
reau de L'Impartial.

Automobiliste
se rendant le 24 iéviier à

VERBIER
accepterait deux ou trois
passagers.

Retour le 1er mars.
Tél , (039) 3.17.50.

Etat civil do 18 lévrier 1955
Naissance

Ory Elisabeth - Gisèle-
Liliane, fille de André -
Herbert, professeur, et de
Gisèle - Georgette née
Magnin, Bernoise. -

Promesses de mariage
Droz-dit-Busset Serge-

Maurice, mécanicien, et
Chiche Christiane - Jo-
sette, tous deux Neuchâ-
telois. — Aellig Francis-
Théodore , ouvrier méca-
nicien, Bernois, et Ver-
rier Marie - Antoinette-
Christiane, de nationalité
française. — B u 11 e x
Jean-Pierre, technicien -
horloger, et Treyvaud Ro-
se - Elise, tous deux Vau-
dois. — Schwaab Lucien-
André, mécanicien, Neu-
châtelois, et Stettler Cé-
cile - Jeanne, Bernoise.
— Huger Wilhelm, insti-
tuteur, Lucernois, et Ga-
gnebin Cécile - Béatrice,
Bernoise et Neuchàteloise .

Mariages civils
Lovis Germain - Ray-

mond - Bernard, bou-
cher - charcutier , Ber-
nois, et Giroud Marie -
Marguerite, Valaisanne.
— Kernen Richard-Hen-
ri, mécanicien , Bernois,
et Rey Jacqueline - Mar-
celle, V a l a i s a n n e .  —
Ruckstuhl Jakob-Ludwig,

oarrossier, Thurgovien,
et Pauli Lina , Bernoise. —
Glauser Roger - Maurice ,
mécanicien, Bernois, et
Matthey - Doret Audrey,
Fribourgeoise. — Fesselet
Gilbert - André, mécani-
cien , Neuchâtelois, et Bû-
tikofer Michèle - Maryse,
Bernoise. — Molleyres

Martin - Gustave, com-
merçant, Fribourgeois, et
Neri Marguerite - Fan-
ny, de nationalité italien-
ne.

Décès
Incin. Gerber née Nuss-

baumer Victorine - Amé-
lie, épouse de Charles -
Henri , née le 28 juillet
1884, Bernoise et Neuchà-
teloise.

Etat civil du 19 lévrier 1955
Naissances

Carcani Martine - Ca-
therine, fille de André,
faiseur de ressorts, et de
Renée - Bluette née Rou-
Her, Tessinoise. — Leuen-
berger Marcel - Henri ,
fils de Jean - Louis, agri-
culteur, et de Violette -
Germaine née F a i v r e,
Bernois et Neuchâtelois.

Promesses de mariage
Aeschlimann Yves -

Charles, mécanicien-élec-
tricien, Bernois, et Over-
ney Denise - Rose-Agnès,
Fribourgeoise. — Bubloz
René - Henri, maitre de
gravure, Neuchâtelois et
Vaudois, et Fuhrimann
Marie, Bernoise.

Décès
lnhum. Guyot Jules-

Armand, époux ¦ de Ed-
monde - Esther née Ro-
bert, né le 2 octobre 1893,
Neuchâtelois.
A LOUER pour le ler
mars chambre indépen-
dante m e u b l é e , e a u ,
chauffage, centre, soleil,
à demoiselle. — S'adres-
ser au bureau de L'Im-
partial. 3345
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Fabrique de la région enga-
•: gérait tout de suite un

DOREUR
ayant bonne pratique , actif j

[ et sérieux , connaissant si pos-
sible le cadran.
Offres sous chiffre
M. A. 3560 au bureau
de L'impartial.

CifflélîSfl SCfllfl Au Pays des Chasseurs de Têtes
MERcsEDi êpou, ».».^ ,̂, » Rôdeurs des Mara

is - Esquimaux d Alaska * ¦ ' = » *
(Admis dès 7 ans) £

Cherchons

Employé (e)
pour entrée et sortie du travail

Employé (e) de fabrication
. parfaitement au courant des boîtes et cadrans.

Faires offres sous chiffre J .  TA. 3535 au bu-
reau de L'Impartial. ¦ 

Bracelets cuir
Ouvrier qualifié , connaissant tous les genres et
éventuellement la maroquinerie , capable de
diriger la fabrication , serait engagé tout de
suite ou à convenir.
Offres à Casa postale 8491, La Locle.

Employé de bureau
avec formation bancaire, connaissance
de la comptabilité, paie, décomptes
AVS, cherche changement de situation
pour le printemps dans commerce ou
banque de la ville. Capable de prendre¦' responsabilités et de travailler seul. —
Offres sous chiffre K. R. 3495, au bureau
de L'Impartial,

Chambre à coucher
magnifique , moderne , com-
plète, à lits jumeaux , à ven-
dre d'occasion, au comptant.
Très urgent. S'adresser au bu-
reau de l'Impartial. 3502

Progrès 13a
Achète argent comptant :
lits, tables, armoires, buf-
fets de service, tentes de
camping, chaises, berceaux
tous genres de meubles
anciens et modernes, sa-
lons, studios, chambres â
coucher , salles à manger,
ménages complets.
TéL 2 38 51. Const. Gentil.

Employée
fournituriste cherche si-
tuation. — Offres sous
chiffre X. B. 3553, au bu-
reau de L'Impartial.
A VENDRE skis, fixations
Kandahar, arêles bleues ,
longueur 210, ainsi qu 'un
radiateur à pétrole Béga.

S'adresser Charrière 51, au
3e étage.
A VENDRE bois de feu sapin
depuis Fr. 33.— le stète, ren-
du bûcher. S'adresser Tun-
nels <i9, La Chaux-de-i- onds.
A VENDRE magnifique
tableau (pastel). — S'a-
dresser au b u r e a u  de
L'Impartial. 3463

Dans votre temps Ubre

augmentez voire gain
par une occupation acces-
soire pour dames et mes-
sieurs. — Envoyez - nous
sans autre une enveloppe-
réponse à votre adresse.
SOG, Rozon 1, Genève.

Magnifique

BUREAU
• d'appartement

face et dessus noyer, à
gauche 3 tiroirs anglais ,
à droite 1 rayon et tirette
bakélite et 1 tiroir cen-
tral, au prix sensationnel
de

Fr. 198.-
ÇemtUcuU

Progrès 141 Tél. 2 76 33

Urgent
A vendre, belles occasions,
armoires, canapés, lits ,
tapis, table. — S'adresser
Numa-Droz 89, 2e étage,
a gauche.

A vendre, belle occasion

AUSTIN
A 70

11 cv., 1949, vert, int. cuir
naturel. Parfait état, affaire
très intéressante.
Tél. (039) 3 30 33, pendant
les heures de bureau.

Mis
Tours, fraiseuses, balan-
ciers, presses, pantogra-
phes, perceuses, laminoirs,
planeuses, scieuses, toutes
machines revisées, sont à
vendre ou à louer très
avantageusement.
R. FERNER, av. Léopold-
Robert 84. Tél. 2.23.67.

Samedi 26 laurier

salie Dim
LE LOCLE

formidable Mo

Potager à bois
A vendre, 2 trous, bouil-
loire, four , émaillé granité.

S'adresser au bureau de
L'Impartial . 3562

Travail
à domicile est cherché. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 3545

FEMME DE MÉNAGE
cherche heures , lessives et
tricots. Ecrire sous chiffre
C. N. 3567 au bureau ds
L'Impartial . 
BELLE CHAMBRE meu-
blée, chauffée, près de la
gare, salle de bains à dis-
position , à louer tout de
suite ou à convenir. —
S'adresser Jardinière 93,
au 3e étage à gauche.

Ëtat civil do 21 lévrier 1955
Naissances

Gœtschel Carole , fille de
Albert-Claude , gérant , et de
Agnès-Paulette née Lévy. de
nationalité tiançaise. — Mau-
ley Françoise-Joëlle , fille de
Georges-Walther , installa-
teur , et de Denise-Simone
née Belin , Neuchâtelolse.

Décès
Incin. — Ducommun née

Humbert-Droz-Laurent Ber-
the - Clothilde , épouse de
Paul-Alfreri, née le 25 mars
lh95 , Neuchàteloise. 

A vendre à Corcelles
(Neuchâtel),

belle villa locative
de trois appartements de qua-
tre , trois et deux pièces. Cons-
truction ancienne en pierre
de taille , modernisée; jardin ,
garage pour deux voitures.
Vue imprenable.

Terrain à bâtir
de 12CU m- environ, à Corcel-
les. pour villa lamiliale. Vue
étendue. Prix intéressant.

Tous rensei gnements ipat
Agence romande immobilière ,
B. de Chambrler , Neu-
châtel , Place Purry 1.

AU magasin de
comestibles
Rue de la Serre 61

il sera vendu :

Belles bondelles vidées
fr. 2.— la livre

Feras
fr. 2.50 la livre

Filets de bonde lles
fr. 3.50 la livre

Filets de soles
Filets de carrelets
Filets de dorschs frais
Cabillauds
Truites vivantes
Moules
Champignons de Paris Irait
Excellente saucisse

de Payer ne
Se recommande :
F. MOSER - Tél. 2 24 54

On porte à domicile.

Bel-Air
Appartement de 3 cham-
bres est à louer pour fW
mars. Prix modéré. -
Faire offres sous chiffre
G. N. 3191, au bureau i'
L'Impartial.

ler mars à

CHANIPERY
Pension « Les Terrasses » ,
3 jours tout compris, 48
francs. — Téléphone (025)
4 41 44.

Extras
Quelques extras, som-

meliers ou sommelieres
sont demandés pour jeu-
di 24 février , à midi. —
Faire offres à l'Hôtel de
la Paix , Cernier. Télépho-
ne (038) 7 11 43.

Ouvrières
habiles sont demandées pour
petits travaux. Entrée de suite.

S'adresser à MM.
Favre & Calame,

Tunnels 16, La Chaux-de-Fd s



La vérité sur le «mystère Degrelle »
Lettre de Bruxelles

(Suite et fin)

Les dangers de la calomnie.

Un des proches collaborateurs de van
Acker nous a déclaré dernièrement :

On connaît d'avance V'attitude que
Degrelle adopterait devant ses juges.  Il
essayerait de compromettre tout le
monde, en déclarant que Léopold I I I
était prêt à le charger de former le
gouvernement au cas où les Allemands
accepteraien t de signer une paix sépa-
rée avec la Belgique et que des hommes
politi ques, comme Spaak lui-même (qui
n'était pas encore parti, à l'époque,
pour l 'Angleterre auraient donné leur
accord pou r entrer dans un tel gouver-
nement

Tout cela est manifestement faux  et
Degrelle ne possède aucune preuv e —
en dehors des témoignages d'autres
rexistes — pour soutenir ses accusa-
tions Celles-ci n'en jetteraient pas
moins le trouble dans notre opinion
publique, réveilleraient la querelle à
peine ap aisée autour de la famille
royale et couvrirai ent de boue des hom-
mes qui auraient du mal ensuite à se
laver de ces calomnies... dont, on sait,
qu'il reste toujours quelque chose».

Degrelle est gênant.

Tel n'est pas l'avis de plusieurs ma-
gistrats qui ne cachent pas leur décep-
tion devant le peu d' empressement de
tous les gouvernements belges depuis
1945 à retrouver et à faire livrer De-
grelle à la justice de son pays. Ils ca-
chent à peine leur opinion qui «si tous
les partis, sans exception ont tant peur
de voir Degrelle laver enfin «le linge
sale belge» en public, c'est certaine-
ment pour des motifs plus grav es que
des accusations sans preuves, ni fonde-
ment.

La comédie des dernières semaines
où le gouvernement — afin de ne pas
être accusé de mollesse — avait joué à
d'exigeant intraitable» qui obtiendrait
enfin de Madrid l"extradition du traî-
tre... pour se contenter 15 jours plus
tard de quelques «fleurs» diplomatiques ,
confirma encore cette opinion.

Il est hors de doute que Degrelle pos-
sède des documents sérieux, sinon irré-
futables capables de compromettre un
grand nombre d'hommes politiques,
hauts fonctionna ires, hommes d'a f f a i -

res. Il est probabl e qu 'il ne s'agit ni de
Léopold III  ni de Spaak , mais d'autres
personnalités cependant de premier
plan .

A aucun prix.

Des sommes fantastique s avait déjà
été proposées à Degrelle pour ces docu-
ments, mais que l'ex-leader rexiste a
toujours refusées. Il sait qu'une fois
dessaissi de ces documents, sa vie ne
vaudrait plus cher ; il serait arrêté et
extradé ; ou disparaîtrait un jour s'ans
laisser de traces. Aujourd'hui , sa vie est
quasi en sûreté, ses adversaires sachant
que s'il était arrêté ou... disparu , ces do-
cuments seraient rendus publics . Il a
porté l'uniforme allemand , mais a su
s'entourer «de garanties».

Gaston HENCKLER.

Ce que l' on consomme
d'électricité en Suisse

Un rapport de l'O. E. Ç. E. concernant
les énergies électriques

(Suite et f i n )
Malgré ce haut degré d'électrifica-

tion , la demande générale continue à
croître d'environ 5 pour cent par an.
C'est dans le secteur domestique que
l'accroissement est le plus sensible par
suite du développement considérable
des industries d'applications électri-
ques domestiques et artisanales. Dans
ce secteur , la consommation augmente
d'environ six pour cent par an au cours
de la période 1952-1958 ; en 1952, elle
représentait 34 pour cent du total et
en 1958, elle passera à 39 pour cent.

Pour satisfaire la demande crois-
sante, la Suisse poursuit la modernisa-
tion de ses équipements et entreprend
de nouveaux aménagements. D'après les
programmes prévus, la production en
1961-1962 atteindrait 18 milliards de
kwh. contre 13,5 milliards en 1953.

En 1952, le marché intérieur a
absorbé 93 pour cent de l'énergie élec-
trique produite par la Suisse et seule-
ment 7 pour cent ont été exportés. En
effet , par suite de l'accroissement des
besoins en énergie dans le pays, la pro-
duction a tout juste suffi à couvrir la
demande.

Au cours des prochaines années, la
situation doit s'améliorer et en 1953,
grâce aux nouveaux aménagements, il
est prévu que les exportaions passeront
à 13 pour cent de la production totale.

Si les possibilités de vente en Suisse
et à l'étranger justifient la poursuite
des aménagements au rythme observé
de 1950-1951 à 1960-1961, toutes les
ressources hydrauliques susceptibles
d'être rationnellement exploitées et re-
présentant une capacité de production
totale de 28 milliards de kwh. environ ,
seraient aménagées vers 1980.

Chronique neuchàteloise
Une tempête sur le lac.

(Corr.) — Une véritable tempête s'est
abattue sur le lac de Neuchâtel dans
la nuit de samedi à dimanche. D'im-
menses vagues, soulevées par le vent,
se sont abattues sur la rive. La route
de Neuchâtel à Serrières a dû être fer-
mée momentanément à la circulation
en raison de l'eau qui s'y était accu-
mulée.

Une résolution au sujet de la place
d'armes de Colombier.

(Corr.) — L'association pour le déve-
loppement économique de Colombier ,
réunie en assemblée générale, a pris
acte du décret du Conseil d'Etat de-
mandant un crédit d'un million pour
la réfection de la place d'armes de Co-
lombier.

Considérant qu 'il s'agit d'augmenter
le bien être des recrues et la capacité
de logement pour des soldats neuchâ-
chelois en évitant que la place d'ar-
mes de Cotamibier ne soit déclassée,
qu'une belle amélioration est importan-
te, d'une part pour l'économie générale
du village et de la région, et d'autre
part pour de nombreuses classes arti-
sanales du canton, elle souhaite que les
électeurs suivent la majorité du Grand
Conseil et acceptent le crédit demandé.

Au Locle. — Que de fractures !
De notre correspondant du Locle :
Ces derniers jours ont été marqués

par un nombre inusité de fractures ;
c'est ainsi que durant les «vacances de
sport» quatre jeunes gens et jeune fil-
les ont été les victimes de la féerie
blanche. Un des élèves du Technicum
ayant fait une mauvaise chute à la
Berra a dû être hospitalisé à Bulle.
Mercredi après-midi, à une demi-heu-
re d'intervalle, un frère et une soeur
se sont cassé l'un le bras, l'autre la
j ambe. Un petit garçon se voit à son
tour immobilisé par une fracture de
bras.

Dimanche matin, Mme P. J. a fait
une mauvaise chute à la rue Girardet
et a dû être hospitalisée pour une dou-
ble fracture de la jambe.

A tous, nos meilleurs voeux de
prompte guérison.

Au Locle. — Accident de la circulation.
De notre correspondant du Locle :
Dimanche, au début de l'après-midi ,

deux autos se sont tamponnées près du
rond-point Klaus, l'une d'entre elles
n'ayant pas accordé la priorité de droi-
te. Dégâts matériels importants.

...l'ère de l'énergie thermo-nucléaire
L'humanité est entrée depuis quelques mois dans une époque nouvelle...

(Suite et Un)

A cette vision terrifiante s'ajoutent
aussi les effets radioactifs, infiniment
plus redoutables dans le cas des engins
thermonuoléaires que dans celui des
bombes atomiques. Les radiations direc-
tes sont certes aussi vite amorties dans
les deux cas. Mais, plus encore, dans le
cas des explosions thermonucléaires que
dans celui "des explosions atomiques,
elles sont marquées au centre de la
zone de destruction totale.

Effets durables
Les effets indirects sont dus à la

chute des cendres qui , dans certaines
explosions thermonucléaires, sont for-
tement et longtemps radioactives. On
connaît, en la matière, plusieurs inci-
dents tragiques, dont l'un au moins est
incontestable : celui des pêcheurs ja-
ponais du « Dragon bienheureux », at-
teint le 1er mars * 1954 par de telles
cendres à une distance de l'explosion
comparable à celle qui sépare Dieppe
de Paris (lh Des 23 hommes de cet
équipage, l'un est décédé en septembre,
après six mois d'une affreuse agonie ;
quatorze autres demeurent en état gra-
ve à l'hôpital ; huit seulement en sont
sortis guéris le 8 mai, au bout de six
semaines.

Autres accidents, dont les causes res-
tent discutées : les pêches de poissons
ou de plancton radioactifs à des cen-
taines, ou même à des milliers de kilo-
mètres de l'explosion ; les pluies radio-
actives signalées sur le Japon, à 3000
km. de Bikini, entre le septième et le
dixième jour suivant l'explosion du
26 avril, etc.

Le délégué des Etats-Unis à l'une des
Coînmissions des Nations Unies a re-
conn ule 12 juillet 1954 que les habi-
tants d'îles évacuées à 250 km. de Bi-
kini ne pourront, dans certains cas, être
réinstallés dans leurs foyers qu'au bout
d'un an.

La zone dangereuse, interdite à la
navigation et à l'aviation autour de
Bikini et dans laquelle s'était engagé
le malheureux « Dragon bienheureux »,
avait une superficie supérieure à celle
de la France

La radio-infection
Enfin, un très simple 'calcul prouv e

que, dans certaines circonstances mé-
téorologiques, n'importe quel point du
globe peut être radio-iofecté. En effet,
la durée de la chute, de la stratosphè-
re au sol, des particules les plus fines
peut atteindre 3000 heures, soit quatre
mois. E suffit que règne constamment
un vent régulier et faible de 7 km/h
pour qu'elles s'abattent aux antipodes
du point d'explosion. Ou encore que,
durant les quinze derniers jours de leur
descente, elles soient entraînées par un
vent de 60 km/h...

La zone de radioinfection indirecte
risque par conséquent de déborder con-
sidérablement les 3000 km. carrés de
destruction totale, les 12.000 km. car-
rés de destructions sérieuses et les
40.000 km. carrés de destructions légè-
res causées par l'explosion d'une seule
bombe thermonucléaire.

Résumons ces constatations. Quinze
bombes thermonucléaires — au lieu de
six mille bombes 'atomiques — ravage-
raient pratiquement toute la France.
L'engin nouveau, supposé mille fois
plus puissant que l'ancien, a des effets
quatre cents fois plus redou tables. Or
il est loin d'être quatre cents fois plus
difficile à produire.

La capacité de destruction de l'hom-
me a ainsi fait un tel bond que, d'ores
et déj à, existent des stocks de bombes
thermonuoléaires susceptibles de dé-
bruire toute vie au sein de grandes na-
tions. Tel n'est pas le cas en ce qui con-
cerne les bombes atomiques, ainsi qu'on
l'a constaté

Vanité de toute protection
C'est là une différence essentielle en-

tre les deux types d'armes, et le premier

(1) On a dit que ce bateau se trouvait ,
lorsqu'il fut atteint, à 800 km. de Bikini.
Cela semble faux , les marins ayant déclaré
qu'il ' s'était écoulé environ sept minutes
entre la lueur aveuglante et la réception du
son de l'explosion, ce qui permet de fixer la
distance, au moment de l'explosion, à envi-
ron 150 km. Le bâtiment se trouvait donc
loin à l'intérieur de la zone interdite, cons-
tituée par une ellipse dont le grand axe
mesurait environ 1800 km.

théorème qu'il nous fallait démontrer.
La vanité de toute protection est le

second théorème. Les récentes expé-
riences de bombes à Bikini l'établissent
aisément.

En effet, une des bombes a éclaté
fusante, au sommet d'une tour d'e 50
mètres. Elle a «enfoncé» le soi — com-
me un coup de poing déforme un cha-
peau melon — en créant sous la seule
action du souffle, un entonnoir de 1600
mètres de diamètre et de plus de 50
mètres de profondeur. Que serait-il res-
té d'abris improvisés dans des caves ?
Et si le sol a été positivement compri-
mé j usqu'à 50 mètres, à quelle profon-
deur très supérieure les abris eussent-
ils été disloqués et leurs occupants
écrasés ? Nous faudra-t-il engloutir
des centaines de millUiarrelB — sinon plus
— à forer des galeries à plus de 100
mètres sous les rues, à les ventiler, et à
les éclairer, pour abriter des millions
d'êtres au cours d'alertes toujours si-
gnalées trop tard pour permettre des
évacuatione normales de maisons et
d'usines ?

La méthode de l'épairpillement des
hommes n'apporte pas de solution. Ici
encore, ce qui vaut pour l'arme atomi-
que ne s'applique pas à la thermonu-
cléaire. Supposons, en effet, que la
dispersion intégrale de la population
soit réalisable. Hypothèse maximum,
et, bien entendu, insensée. La France
serait alors peuplée de 75 habitants sur
chacun de ses kilomètres carrés, sur
les glaciers, comme dans les Causses,
les marais ou les campagnes. Rava-
geant une centaine de kilomètres car-
rés, la bombe atomique ne détruirait
alors que quelques rnililiens de vies hu-
maines, guère plus qu'une grosse bom-
be classique lancée sur une agglomé-
ration.

Mais c'est 3000 kilomètres carrés que
dévaste la bombe thermonucléaire Elle
fait des victimes sur un espace une
douzaine de fois plus considérable en-
core Sur les 3000 km2 centraux sont,
dans notre hypothèse, répartis 225.000
êtres, victimes quasi-certaines de l'ex-
plosion. Sur les 30.000 ou 35.000 km2
environnant, où sont réfugiés plus de
2.250.000 habitants, un nombre relati-
vement important de victimes serait
encore dénombré, qu'il est impossible
de chiffrer avec précision. On peut
ainsi admettre que le total des morts
dépasserait 300.000, même dans cette
hypothèse d'une dispersion maximum,
qui n'est qu'une vue de l'esprit.

Ni les civils, ni les armées...
L'invention démoniaque a une autre

conséquence que nous nous bornons ici
à mentionner, sans la développer : si
la mise à l'abri des civils est impossi-
ble en cas d'agression thermonucléaire,
celle des armées ne l'est pas moins.
Une douzaine d'engins, éparpillée sur
l'une des deux Allemagnes, suffirait à
ôter toute valeur militaire aux resca-
pés des armées bombardées et radio-
infeebées.

Quelques divisions de plus dans l'un
ou l'autre camip ne* pèsent guère de-
vant cette constatation. Toutes les dis-
sertations sur l'équilibre des forces en
présence valaient à l'époque pré-ato-
mique ; étaient encore dans une large
mesure admissibles durant l'ère ato-
mique ; mais sont désuètes depuis le
début de l'actuelle période thermonu-
dléaire . Tout, en vérité, est à repenser
dans la politique des Etats, sous le si-
gne de ce qui, pour chacun, devrait
èbre une évidence, si l'humanité veut
survivre. (2) .

La loi philosophique la plus univer-
selle se trouve en défaut devant les
faits nouveaux de l'ère thermonucléai-
re. Cette loi, dérivant de la stabilité gé-
nérale de notre univers, veut que toute
action, naturelle ou humaine, modi-
fiant cet équilibre, tende à en provo-
voquer une autre en sens inverse qui le
rétablisse. Les courants de Lenz tradui-
sent ce phénomène dans le domaine
électrique, comme le duel du canon et
de la cuirasse, du gaz et du masque,
du sous-marin et de l'asdic, de l'avion
et du radar, du char et des antichars,

(2) Les considérations techniques sur les
armes nouvelles et leur emploi, ainsi que les
conséquences politiques en découlant en
matière de poursuite du désarmement inter-
national contrôlé font l'objet de notre livre
« La Folie des hommes », qui paraîtra in-
cessamment chez Robert Laffont, à Paris.

etc., le matérialisent dans celui de la
technique militaire.

Or, la loi de Lenz généralisée se
trouve pour la première fois en défaut
dans le domaine thermonucléaire.
L'homme a dégagé des forces suscepti-
bles auj ourd'hui de détruire une partie
notable de l'humanité, peut-être de-
main d"annihiler toute la planète.

L'équilibre relativement stable d'hier
fait place à un état de menaçante
instabilité. Nous voici de la sorte rame-
nés du technique et du philosophique
au politique, au problème crucial d'au-
jourd'hui : ou les hommes s'entendront
pour bannir les applications militaires
de la science thermonueléaire, ou ils
s'exposeront à signer l'arrêt de mort
de leur espèce.

Jules MOCH.

\\aa\o et fcWiffwsiflit
Mardi 22 février

Sottens : 12.45 Informations. 1255
Orchestre. 13.00 Mardi, Les Gars ! 13.05
Du film à l'opéra. 13.45 Petite Suite
pour piano. 16.29 Sig. horaire. 16.30 Trio
à cordes. 16.55 Le jardin olos, Gabriel
Fauré. 17.10 Sérénade. 17.30 Musique
de danse. 17.50 Fra Angelico, cinq cents
ans après sa mort. 18 h. Les oiseaux, O.
Respighi. 18.15 Dans le monde mécon-
nu des bêtes. 18.20 Orchestre. 18.30 La
paille et la poudre, par M. Camille Du-
dan, prof esseur. 18.40 Disques. 18.55 Le
micro dans la vie. 19.13 L'horloge par-
lante. 19.15 Inform. 19.25 Le Miroir du
Temps. 19.45 Discanalyse. 20.30 Soirée
théâtrale. Pour le 70me anniversaire de
Sacha Guitry, «Mon père avait raison».
22.30 Inform. 22.35 Le courrier du
choeur. 22.45 Le rose et le noir. 23.00
Instantanés d'un match international
de hockey sur glace.

Beromunster : 12.30 Informations.
12.40 Musique populaire. 13.25 Entre-
tien entre deux dames. 13.40 Mélodies
légères. 16.29 Signai horaire. 16.30 Or-
chestre récréatif bâlois. 18.00 Musique
légère. 19.25 Communiqués. 19.30 En-
tretien entre journalistes. 20.20 Deux
heures de variétés et de bonne humeur.
22.15 Inform. 22.20 Valses.

Mercredi 23 février
Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.15

Informations. 7.20 Propos du matin.
9.15 Emission radioscolaire «Le vilain
petit lapin». 9.45 Suite Casse-Noisette.
10.10 Reprise de l'émission radioscolaire
10.40 Musique pour instruments à vent.
11.00 Emission d'ensemble. 11.30 Sonate
en fa majeur, Mozart. 11.45 Refrains et
chansons modernes. 12.25 Le rail, la
route, lies ailes. 12.44 Signal horaire.
12.45 Informations. 12.55 Sur tous les
tons. 13.45 Sonate Olaude Debussy.
16.29 Signal horaire. 16.30 Nos classi-
ques (III ) , Lully Rameau. 17.00 Le
feuilleton de Radio-Genève. 17.20 Le
rendez-vous des Benjamins. 18.05 Dan-
se de concert. 18.30 Nouvelles du mon-
de des lettres. 18.40 Chants et danses
espagnoles. 18.50 Mtcro-Partout. 19.13
L'heure. 19.15 Informations. 19.25 Ins-
tants du monde. 19.40 Un bonjour en
passant. 19.50 Questionnez on vous ré-
pondra. 20.10 Indiscrétions, une pro-
duction de Colette Jean. 20.30 Le mer-
credi symphonique. 22.30 Informations.
22.35 Les Nations Unie vous parient.
22.40 Place au jazz. 23.10 Les dernières
notes...

Beromunster : 6.15 Informations.
6.20 Musique variée. 7.00 Inform. 7.05
Musique sérieuse. 11.00 Emission d'en-
semble. 12.20 Signal horaire. 12.30 In-
formations. 12.40 Le Radio-Orchestre.
13.25 Imprévu. 16.29 Sig. horaire. 16.30
Concertino pour piano et orchestre.
16.50 Terre romande. 17.05 Des enfants
apprennent à chanter. 17.30 Les feux
anciens brûlent encore. 18.00 Concert
à la campagne. 18.35 Magazine de films.
19.10 Le jongleur de Notre-Dame. 19.25
Communiqués. 19.30 Informations. 19.40
Concert symphonique. 20.40 Causerie
publique. 21.30 La résurrection de La-
zare, C. Loewe. 22.15 Informations.

LOTERIE ROMANDE

2 LgrS de75X)00

La Régie des alcools de l'Onta-
rio a révélé que certaines expédi-
tions de whisky, transportées par
cargo, s'étaient en cours de route
et de façon mystérieuse transfor-
mées en briques, sable, ferraille,
etc. Tout au moins en partie...

Un fonctionnaire de la Régie a
déclaré que les autorités étaient
certaines que l'opération avait été
effectuée par une bande de mal-
faiteurs, pour le compte d'établis-
sements qui vendent l'alcool sans
licence et que le siège du «gang»
devait vraisemblablement se trou-
ver en Ecosse, d'où le whisky avait
été expédié.

Le whisky s'était transformé...
en briques !

Notre feuilleton illustré

Cop. by Opéra Mundi
et Cosmopress.

Le Fantôme
! IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.



A LOUER A SAINT-AUBIN pour le 24 novembre 1955
et le 24 mars 1956 :

logements
de trois pièces, cuisine, salle de bain, à 95 fr. par mois.
A proximité de la gare. Vue Imprenable. — S'adr.
à MM. Schlunegger & Cie, à Chez-le-Bart.

Chambre meublée
confortable, avec eau chaude ou participation à la
salle de bain, est demandée par Monsieur sérieux,
dans les quartiers du centre de la ville. Faire offres
sous chiffre C. N. 3558 au bureau de l'Impartial.

j Fabrique de machines à Genève, cher-
che pour entrée immédiate ou à convenir

opérateur sur SIP
Faire offre de service manuscrite avec

certificats et curriculum vitae.

Offre sous chiffre B 3472 X à Pu-
blicitas, Genève.

Jeunes gens
seraient engagés tout de suite par la
Fabrique de Cadrans Flu-
ckiger & Cie St-lmier.

- J

Garage
à louer Av. Chs Naine, de
suite ou n convenir lr. 40.— .
Tél. 2 7a 75 ou Morgarten 3,
cinquième étage à dioite.

Très avantageux
DUVETS NEUFS

Remplis
% duvet gris 120 x 160 cm. . . Fr. 38.—
% duvet 2 kg. 100 Fr. 68.—
Duvet gris 120 x 160 cm. 1 kg. 900 Fr. 65.—
Duvet gris pur sarcenet 1 kg. 600. Fr. 78.—
Duvet pur de canard 1 kg. 300 . Fr. 95.—
Duvet plat rempli pur duvet canard

Fr. 78.—
Un bon duvet... Une bonne adresse...

fimMatti
Progrès 141 Tél. 2 76 33

Apprenti
de commerce
ayant bonne formation scolaire, aptitudes
marquées pour la profession , est cherché
pour le printemps. Salaire dès le début.
Offres manuscrites sous chiffre W.T. 3556,
au bureau de'L'Impart ial .

NOUS CHERCHONS un

GoqosiWpppie
pour entrée immédiate ou date à con-
venir. Place stable en cas de conve-
nance.

Ecrire à l'Imprimerie Courvoisier ,
Journal « L'Impartial » S. A.,
La Chaux-de-Fonds.

AMICALE DES CONTEMPORAINS W
Assemblée générale annuelle
AU CAFÉ DE LA POSTE ( W. RIEDER)

Avenue Léopold-Robert 30a,
Saile du ler étage

LE JEUDI 24 FÉVRIER 1955
à 20 heures 15, précises.

LE COMITÉ
V J

r >A VENDRE

Tea-room
Pension
Immeuble de 17

chambres meublées, à
l'ouest de Lausanne,
en parfait état d'en-

tretien. Chauffage
central au mazout , jo-
li j a r d i n  arborisé.

Prix Fr. 215,000.- y

compris matériel d'ex-
ploitation. Nécessaire
pour traiter après les
hypothèques 50,000 fr.
Pourrait être transfor-
mé en trois apparte-
ments plus tea-room.

Agence P. Cordey,
place Grand Saint -
Jean 1, LAUSANNE.

V _ J
LUNETTES,
von GUNTEN

Léopold-Robert 21

A vendre, de particulier,

Opel-Capitaine
1951, noire. Parfait état,
véhicule toujours bien
entretenu. Fr. 3.500,-.

Tél. (039) 3 30 33.

TROUVÉ quartier des
Crêtets, un

petit chat
tigré blanc et gris. — Le
réclamer, tél. 2 21 28.

A VENDRE

Ban
électrique à l'état de neuf.
— Téléphone 2 51 96.

Employé è han
suisse allemand, cherche p lace à La Chaux-de-Fonds-
comme correspondant, anglais (3 ans de pratique),
français et tous travaux de 'bureau. Sérieuses référen-
ces. Ecrire sous chiffre F. L. 3597 au bureau de
l'Impartial.

Cartes de visite BEAU CHOIX
IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.

Ménagez votre prochain!
Tenez votre mouchoir devant la
bouche — et achetez du

BAUME Liberol
II agit rap idement en cas de toux
opiniâtre et de rhume.
Tubes à Fr. i.6o et Fr. 4.15 dans
les pharmacies et drogueries.

A vendre, magnifique
occasion

Rover 75
11 HP

1950, conduite à droite,
carrosserie bleue, intérieur
cuir, avec garantie écrite.
Possibilités de crédit pour
une part. Tél. (039) 3.29.41

A REMETTRE, pour cause Imprévue, commerce

épicerie-primeurs
avec appartement de 3 pièces. — Faire offres sous
chiffre A. C. 3460, au bureau de L'Impartial.

EH. le doit incon.e,.ab.eme„. ». sa présentation \_\\ W^lM PLYMOUTH -SUISSE 14 CV.d'une perfection absolue, à ses nouveautés et
exclusivités techniques remarquables et aussi nhfîflllt rl'ottlhloO llll lfEf PlinnOO I
à son degré de confort très élevé. 00116191 O o l lDluO UI VI OlIGG-UÙ !

Parmi les marques américaines les plus répandues, mtKÊÊÊ^ n i .___ .
Plymouth , avec sa nouvelle 14 CV., est non seulement / f ^F~ ™7rZT~~~ ^^^^5^^^^^^
la seule à offrir un véhicule d'une puissance fiscale peu

J * # JM ¦ ̂VVBE3$HĤ H9 ^̂ SŜ 3BaEi!̂ 5̂ 5̂ T̂T?̂ ĉ L.̂TT^̂ ^̂ ^^̂ WI * BBStï^^9l* ~ Ww £S?-;̂ BH ^^ B̂? < lfll\ 
Î ^V TI K*\*****a

voici quelques modèles parmi la grande Dans les catégories fiscales supérieures, où des compa- la spaciosité et la visibilité des nouvelles Plymouth sont
* ». ^ « " 

^ lr. «-»«* .*> r.mr. raisons sont possibles avec les nouveaux modèles des sensiblement accrus. Voyez, entre autres, le pare-brise
* Club Coupe 6 cyl., 19 CV., fr. 13.950.- , F . . .  , ,_ , , . ,. * *. . ,. ' .
* Sedan 6 cyl. 14 CV. ¦» 14.950.- autres marques américaines en vue, les nouvelles avec ses montants latéraux qui épousent harmonieusement
* Sedan 6 cyl., 19 CV., •» 15.250.- Plymouth se distinguent aussi par un minimum fiscal la ligne générale en s'inclinant vers l'arrière , ce qui a per-

** Sedan V8 20 CV., » 15.600.- pour le maximum de puissance effective. Par rapport mis de bomber la vitre sur toute sa hauteur et d'obtenir
* Livrable avec mécanisme synnhromBsh à trois vitesses, avec à l'ancienne Plymouth 18 CV., incomparable déjà par la ainsi une visibilité totale.

on sans surmullipliée Overdrive. .,. , . . ,. 1Q p., . , 1Q p„
** Livrable avec mécanisme synchromesh à irois vitesses, avec nervosité de son moteur, la nouvelle iy bv. possède l Juv.  Songez également que la Plymouth bénificie dans tous

- SiSa^Sï̂ SS;? 
SV8C 

MlB 

à e
f
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seulement 
1 CV. impôt de 

domaines 
du 

montage 

suisse 

individuel > qui en fait ainsi
suppléments pour surmniiipiiée Bt - Powerflite ». Plus- Quant au modèle V 8 tout nouveau, îl dispose evi- une synthèse de la technique américaine et de la bien-

ĵtfÊf. - . demment d'une réserve de puissance encore plus consi- facture suisse.
vŒol Sehinznaeh .Bad Générale dérable avec une puissance fiscale de 20 CV., modeste¦W  ̂ scninznach-Bad générale 

^ss.  ̂
de véhicule. Demandez, sans aucun engagement a 1 un de nos agents,

r
A9 

r"
08 ! de vous faire voir les nouvelles Plymouth 1955 dans leurs

J.T. uI IbH , oPOrilllQ'IlaraQB, Lfl (inn'UtTullDù Et avec cela, la ligne Plymouth 1955 est d'une beauté moindres détails et éprouvez vous-même, sur un parcours
71. rue J.-Brandt - Tél. 2.18.23 - 2.70.02 . , ,  , & , ... ,, . , „ ,. . , . A . . ... . V,

sous-agences: Garage Montagnard . Jos. Erari SAIGNELéGIER incomparable, dessinant une silhouette basse et allongée. d essai , leur extraordinaire puissance et qualité. Ensuite,
Garage de l'Est s. àr. i,. TRAMELAN - Garage v. Aubry. LE NOIHMONT Parallèlement à cet embellissement extérieur, le confort, comparez !

Bureau
en chêne

Fourneau
a maznut

sont à vendre. Magnifi que
occasion. Faire offres au No
(039) 2.75.38 à partir de
midi.

Très urgent
A vendre mobilier moderne,
magnifique chambre à cou-
cher à lits jumeaux, literie
complète et couvre-lit, 2 pai-
res de grands rideaux, radio
avec pick-up, 2 chaises, table,
régulateur, tableaux, tout en
bloc, réelle occasion. Vente
exclusivement au comptant.

S'adresser au bureau de
l'Impartial. 3578

Occasion
Particulier offre à vendre

cause double emploi

fourgonnette
jopolino"

peinture neuve et bon état
de marche. Bas prix.

Ecrire sous chiffre M. P.
3584 au buraau da l'Im-
partial.

A louer
toui de suite

chambre
meublée

avec pan à la rumine, ss'a h
chez Madame Aguetlaz
Nord 43

Acheveur
avec mise en m a r ch e
cherche travail en ate-
lier. — Offres sous chiffre
F. K. 3451, au bureau de
L'Impartial.

A VENDRE un lit comf
plet 1 place , 1 potager à
bois, 1 fourneau Eskimo.

—S'adresser au bureau
de L'Impartial. 3550



L'actualité suisse
Une interpellation en faveur

de la correction des eaux
du Jura

FRIBOURG, 22. — Deux députés ont
adressé au Conseil d'Etat fribourgeois
une question pour l'inviter à se joindre
aux démarches faites jusqu 'ici à l'égard
d'une deuxième correction des eaux du
Jura. Ils relèvent que des terrains si-
tués dans le Vully et la Broyé sont sub-
mergés depuis un mois et que les hautes
eaux des lacs jurassiens se sont pro-
duites à quatre reprises depuis 1944.
Ces deux députés estiment qu 'il con-
vient tout d'abord de reviser le règle-
ment de manœuvres des vannes de
Nidau.

mobile-Club, dont il fut le trésorier gé-
néral de la Section des Montagnes du-
rant plus de vingt ans. Il avait été
nommé membre d'honneur, en recon-
naissance des services rendus, en 1952.
Il s'occupa activement de la Course de
Côte de la Vue des Alpes ; il en fut
même le caissier générai depuis 1948,
et l'on sait que ce n 'est pas un mince
travail que de mener les finances d'une
entreprise aussi importante. Amoureux
du Jura et des Alpes, grand excursion-
niste, il eut une très grande activité au
Club Alpin et dans son comité. Il fai-
sait partie depuis de nombreuses an-
nées du Cerdle du Sapin et de sa sec-
tion de boulistes, car, en bon Jurassien,
il pratiquait le sport des boules avec
plaisir. H fréquenta la Société d'escri-
me Saille Jamet et participa aux tra-
vaux du comité.

Tout récemment, il reprit avec un
enthousiasme qui fit l'admiration de
chacun la présidence des Colonies de
vacances chaux-de-fonnières. Pénétré
du désir de donner à tous les écoliers
de notre ville la possàMJté de raffermir
leur santé dans les meilleures condi-
tions, il obtint de ses amis et con-
frères les moyens de rénover complè-
tement les bâtiments de Malvilliers..
Sa dernière oeuvre aura donc été de
servir la collectivité chaux-de-fonnière
à laquelle il appartenait.

Nous présentons à sa famille , à ses
frères, à l'entreprise à laquelle il a don-
né le meilleur de lui-même et à qui il
est si brutalement enlevé, nos condo-
léances émues et l'expression de notre
vive sympathie.

ZURICH, 22. -— Lundi soir vers 18 h.,
un couple se promenai! à la Kolben-
hofstrasse en direction d'Albisrieden ,
lorsqu 'il fut accosté par un jeune hom-
me qui demanda si l'ancien chemin
de l'Uetliberg était praticable. Après
avoir obtenu le renseignement qu 'il
demandait , l'homme s'éloigna et le
couple continua sa promenade. Mais
tout à coup, le couple entendit un
bruit derrière lui et vit le jeun e homme
armé d'un pistolet. En disant que son
arme contenait 8 balles, le vaurien
exigea 20 francs. Le • couple voulut
s'exécuter , mais la somme revendiquée
fut élevée à 30 francs. Après avoir
obtenu satisfaction, le malfaiteur dis-
parut en direction d'Albisguetli. La
police immédiatement prévenue, entre-
prit des recherches qui sont restées
vaines jusqu 'ici.

La production d'acier en Europe
a battu un nouveau record en 1954

GENEVE, 21. — Il ressort du bulletin
trimestriel publié par la Commission
économique pour l'Europe que la pro-
duction d'acier brut en 1954 bat tous
les records précédents. Le fléchisse-
ment de la production de quelques
pays (Allemagne occidentale, France,
Belgique , Luxembourg, Sarre et Hon-
grie) a été très largement compensé par
l'accroissement obtenu dans les. au-
tres grands pays producteurs d'acier en
Europe , ce qui a permis de porter le
total de la production de 1954 à 81,82
millions de tonnes métriques d'acier
brut contre 75,257 millions en 1953, soit
un accroissement de 9 °/o. En tenant
compte de l'Union soviétique, ces chif-
fres s'établissent à 122,82 millions de
tonnes en 1954 contre 113,257 millions
de tonnes en 1953.

Des promeneurs attaqués
près de Zurich

La Chaux-de-Fonds
Ouverture des drogueries.

Les drogueries L. Robert-Tissot, rue
du Premier-Mars 4, et A. Amez-Droz,
rue de la Serre 66, seront ouvertes mer-
credi 23 février , l'après-midi.

Le Groupement
des sociétés locales
a tenu son assemblée

générale hier soir
Dirigée par M. Albert Haller , prési-

dent , l'assemblée générale annuelle du
Groupement des Sociétés locales de
notre ville s'est tenue au Cercle catho-
lique. Trente-huit sociétés étaient re-
présentées.

Après des souhaits de bienvenue, M.
Haller donna lecture de son rapport
présidentiel. Ce fut l'occasion pour
l'excellent président de mentionner la
longue suite de succès remportés par
différentes sociétés au cours de
l'exercice écoulé. C'est ainsi que furent
rappelées les victoires du Football-Club
et du Hockey-Club La Chaux-de-Fonds,
tous deux champions suisses. Les so-
ciétés de chant couronnées à St-Gall
lors de la Fête fédérale furent égale-
ment à l'honneur de même que nos
sociétés de gymnastique. Le président
rappela le décès de l'un de ses mem-
bres, M. Marcel Calame, et l'assem-
blée honora sa mémoire.

L'initiative de « l'arrivée du Père
Noël » en notre ville à fin décembre,
fut couronnée de succès puisqu'elle vit
un grand concours de population. Les
généreux donateurs furent remerciés
comme il se doit.

Les finances se portent bien !
M. Maurice Borel , caissier , donna

ensuite connaissance des comptes éta-
blis avec exactitude. Le bilan montra
un crédit de 7000 fr.

Il fut ensuite procédé au renouvelle-
ment du comité. Des acclamations
ponctuèrent la réélection de tous ses
membres et l'élection de deux nou-
veaux : MM. Albert Hess et Marc Dé-
runs.

Une saison chargée
L'exercice qui vient promet de belles

et nombreuses réjouissances. Plusieurs
sociétés fêteront des anniversaires ou
organiseront d'importantes manifesta-
tions. Qu'on en juge :

La fanfare « La Persévérante » fêtera
les 30 avril et 1er mai prochains son
cinquantenaire et aura la visite de
courtoisie de l'« Harmonie » de Stras-
bourg.

La fanfare « La Croix-Bleue » fêtera
ses 75 ans d'existence les 20 et 21 mai
prochains.

« Pro Ticino » tiendra également son
congrès en notre ville les 18 et 19 juin
prochains et verra sans doute la pré-
sence en nos murs de son illustre mem-
bre, M le conseiller fédéral Lepori.

L'Union suisse des voyageurs de com-
merce 'de la Suisse romande comptant
près de 100 délégués fêtera ohez nous
également, son cinquantenaire les 20 et
21 mai et il convient, pour la commu-
nauté et l'honneur de notre . ville, que
ces manifestations puissent se réaliser
sans encombre et dans l'allégresse qui
convient.

J**-; Un nouveau président.
Dans sa dernière assemblée géné-

rale, l'Union chorale a désigné son nou-
veau président en la personne de M.
André Favre, qui succède à M. André
Lauener, qui a assumé cette charge
durant sept ans.

Notre importante société locale , qui
compte plus de cent membres actifs ,
fêtera son centenaire dans trois ans.

Les cambrioleurs de
Teriam» sous les verrous

Une bonne prise
de la police neuchàteloise

Le juge d'instruction des Montagnes
nous communique :

Au cours de la semaine passée, trois
jeunes gens de La Chaux-de-Fonds
ont été arrêtés. Il s'agit de J.-J. B., né
en 1928, P.-U. J., né en 1932, et W.-J.
F., né en 1928. Ils étaient soupçonnés
d'être les auteurs de plusieurs cam-
briolages commis ces derniers temps
en notre ville. Après avoir nié toute
culpabilité, ils ont bientôt passé aux
aveux.

Les faits suivants ont ainsi pu être
établis :

Le 11 novembre 1954, à 23 heures,
J.-J. B. s'est rendu aux abords de la
firme Teriam avec sa voiture, en com-
pagnie de ses deux acolytes. Il a esca-
ladé trois - terrasses situées au sud de
l'immeuble Hôtel Pierre-François, pour
pénétrer dans les bureaux de Teriam
en fracturant une fenêtre. Une heure
plus tard , W.-J. F. le suivit par le
même chemin. Tous les deux empor-
tèrent 1400 montres d'une valeur to-
tale de 41.500 fr. Le cambriolage ter-
miné, ils retrouvèrent P.-U. J. qui les
attendait à proximité dans l'automo-
bile. Après quoi, la marchandise fut ca-
mouflée dans un garage de la ville dont
J.-J. B. était locataire. Le reste des
montres fut déposé à Villers-le-Lac. Il
a été possible de séquestrer 670 mon-
tres dans le garage précité. Les auto-
rités françaises ont d'autre part mis
la main sur environ 500 pièces qui sont
tenues à la disposition de la justice
neuchàteloise.

L'enquête a encore établi que J.-J.
B. a cambriolé les ateliers et bureaux
de l'immeuble Daniel-JeanRichard 44,
dans la nuit du 21 au 22 septembre
1954. Il déroba environ 300 francs et
une montre.

Enfin , J.-J. B. et P.-U. J. se sont
introduits le 29 janvier 1955 dans une
villa située rue des Tilleuls 14, où ils
ont volé des bijoux d'une valeur de
4000 francs et un appareil photogra-
phique Leica. Ces objets ont été re-
trouvés dans le garage. D'autre part ,
un important matériel de cambrioleurs
a pu être séquestré.

Félicitons la Sûreté et la Police neu-
châteloises d'avoir mis hors d'état de
nuire cette bande de' cambrioleurs, dont
les méfaits avaient défrayé la chroni-
que. Une enquête bien menée a permis
non seulement d'arrêter les coupables,
mais encore de mettre la main sur une
grande partie de la marchandise vo-
lée.

Le feu dans un poulailler
Les premiers secours ont été appelés

hier à 18 h. 25 pour éteindre un in-
cendie qui s'était déclaré dans un pou-
lailler de la Place d'Armes. Une grande
partie de la volaille avait pu être mise
en lieu sûr, malgré les grosses difficul-
tés que représente ce genre de sauve-
tage. Les pompiers empêchèrent encore
une dinde et quelques poules d'être
rôties prématurément. Le poulailler a
été à peu près détruit. Tout danger
était écarté à 21 h. On ne connaît pas
encore les causes de l'incendie.

Un banquet officiel en l'honneur du
nouveau conseiller fédéral Dr Giu-
seppe Lepori, a réuni à Berne, mardi
dernier, dans le grand salon du Casino
environ 400 convives.

Cette fête a été organisée par Pro-
Ticino de Berne , avec la collaboration
de la société des Grisons italiens. A
leur appel ont répondu un nombre im-
posant de sections tessinoises de l'é-
tranger et de Suisse, parmi lesquelles
le Pro-Ticino de La Chaux-de-Fonds,
qui avait envoyé quatre délégués.

De nombreuses autorités étaient re-
présentées: celles du Tessin, par le pré-
sident du Conseil d'Etat , M. Dr Janner,
par le président du Grand Conseil , M.
Ghisletta et par le Cdt. de la brigade
tessinoise, colonel Balestra. Les auto-
rités fédérales par le vice-président du
Conseil national,,, M. Burgdorfer , par
le représentant des Chambres fédé-
rales, M. Bixio Bossi et par le Dr Po-
metta, Juge fédéral ; le gouvernement
bernois par son président M. Gnaegi ;
la ville de Berne par le maire et le
président central de Pro-Ticino, M.
Fumagalli et beaucoup d'autres per-
sonnalités y assistaient aussi.

Le président de la Confédération, M.
Max Petitpierre, empêché à la dernière
minute par les événements survenus à
la légation de Roumanie, a fait parve-
nir un émouvant message à son nou-
veau collègue et à sa charmante épou-
se, ainsi qu'un salut fraternel aux
Suisses de langue italienne. Nombreux
furent les télégrammes et les messa-
ges, parmi lesquels nous mentionnons
ceux de M. Rubattel et du ministre
suisse à Rome, M. Celio. La chorale
de Pro-Ticino de Berne, avec le con-
cours du Dr C. Motta , ténor , fils du
regretté Giuseppe Motta , a agrémenté
cette belle soirée dédiée à Giuseppe
Lepori.

Pro-Ticino fête le conseiller
fédéral Giuseppe Lepori

à Berne

La «Chanson de Fribourg»
et la «Cécilienne»

donnent un grand concert folklorique
à la Salle communale

Cette audition fut suivie par un pu-
blic aussi nombreux qu'enthousiaste.
Commentée par le directeur général M.
l'abbé Pierre Kaelin, elle fut des plus
intéressantes et des plus agréables à
suivre.

Le programme fort judicieusement
établi comportait en somme deux par-
ties que nous indiquerons de la manière
suivante :

1. Chœurs faciles tirés du chanson-
nier romand dus à Lavater, Jos. Bovet
et Paul Miche : « Sais-tu la route »,
« Nuit brillante », avec un solo de M.
Chs Jauquier, ténor, et «Terre de calme
et de douce plaisance ». Puis, deux
fresques plus revêtues « Chant de
guerre » de G. Aeby, et « Bonsoir et
bonne nuit » de C. Boiler. Le chœur
d'hommes la « Cécilienne » a rendu ces
pages avec une spontanéité et un élan
remarquables.

En seconde partie, vint la « Chanson
de Fribourg », groupement déjà célèbre,
formé il y a quelque deux ans par M.
Pierre Kaelin, le digne continuateur de
M. le chanoine Jos. Bovet. Cet ensemble
si joliment costumé aux couleurs de la
ville et du canton de Fribourg possède
des voix superbes parfaitement stylées
d'une mobilité remarquable , et sait ren-
dre les mélodies les plus diverses de son
beau répertoire avec un bonheur qui lui
assure d'emblée tous les suffrages. Ici,
également chaque œuvre a été com-
mentée avec beaucoup d'à propos, et
fut ainsi suivie avec encore plus d'in-
térêt par chacun.

Les deux « Negro spirituals » harmo-
nisés par Pierre Kaelin , « Go down » et
« Oh yes » soulevèrent à juste titre l'en-
thousiasme général. Us sont en effet la
démonstration frappante de la grande
foi des chanteurs noirs qui y expri-
maient l'espoir de leur âme tourmentée
par les sévices encourus. Soliste M.
Pierre Kaehlin, au piano M. Gérard
Merkt.

La chanson de Fribourg est, comme
vous le savez titulaire du premier prix
au Concours international d'Arezzo.
C'est une référence d'autant plus jus-
tifiée que , quelle que soit la mélodie
interprétée , tout est donné dans la
meilleure des ambiances et tout natu-
rellement.

Cette impression si réconfortante
nous a été confirmée encore par les
productions qui suivirent en fin de soi-
rée où les pages les plus marquantes de
son répertoire retentirent encore avec
une verve et un enjouement qui , à vrai
dire , ne semble pas connaître les diffi-
cultés. Et pourtant pour arriver à une
si parfaite interprétation, il a fallu for-
cément beaucoup travailler, c'est cer-
tain.

M. Charles Jauquier assuma, encore,
pour terminer le solo du « Ran des
Vaches », et c'est ainsi que prit fin une
audition qui restera dans toutes les
mémoires comme une des mieux réus-
sies du genre. Ajoutons que M. Walter
Aeschbacher, l'ancien directeur de la
« Cécilienne » assistait au concert , et
ce geste amical a été très apprécié,
par tout le mondé. R.

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pas de notre

^rédaction; elle n'engage pas le journalj
Conférence Dr Wolf.

Demain soir, à l'Amphithéâtre, à 20 h. 15,
sous les auspices de la Société des Con-
férences, le Dr Charles Wolf , chirurgien
des hôpitaux de La Chaux-de-Fonds et
du Locle, traitera le grand thème des
changements de sexes. Si les problèmes que
posent les cas qui seront présentés au cours
de l'exposé du Dr Wolf sont du ressort
du chirurgien, ils intéressent aussi l'huma-
niste que doit être tout médecin. Et c'est
en se plaçant à ce double point de vue
que le conférencier , qui est devenu le spé-
cialiste de ces problèmes en Suisse, trai-
tera la question que les organisateurs de
la conférence lui ont demandé de présen-
ter au public de notre ville.
Demain mercredi à l'Eglise Evangélique,

11, avenue Léopold-Robert.
Mercredi , jeudi et vendredi , 23 - 25 fé-

vrier , à 20 heures, à l'Eglise Evangélique,
11, avenue Léopold-Robert , projections en
couleurs sur «La vie du Christ» par l'é-
vangéliste Virgil Hughes. Invitation cor-
diale.
Cinéma Scala.

Mercredi , matinée pour enfants à 15 h.
30 (admis dès 7 ans) , avec «Au Pays des
Chasseurs de Têtes» , «Rôdeurs des Ma-
rais» , «Esquimaux d'Alaska».
Le travail ': esclavage ou service ?

Telle est la question essentielle qu'on se
posera toujours au sujet du travail. En
vue de préparer la journée de l'Eglise,
qui sera célébrée dans notre paroisse di-
manche prochain et dont le thème est pré-
cisément le chrétien et le travail , le pas-
teur Willy Béguin et Mlle Antoinette Lo-
zeron aborderont , mercredi à 20 h. 15 au
Temple de l'Abeille, ce grand problème au
coeur des préoccupations humaines. Le
premier le traitera du point de vue bibli-
que, la seconde du point de vue pratique .
Mais les ecclésiastiques sont-ils bien au
courant des conditions actuelles du tra-
vail ? La question ne se pose pas pour les
deux orateurs de mercredi , puisque l'un et
l'autre, avant de répondre à la vocation
pastorale, ont exercé une profession ; M.
Béguin était technicien horloger et 'Mlle
Lozeron secrétaire dans une compagnie
d'assurances. Dans leur causerie, ils nous
raconteront leurs expériences et la rai-
son de leur passage au pastorat. Il y aura
ensuite un entretien auquel chacun pourra
s'exprimer sur son travail. Cette réunion
a lieu ' dans le cadre des conférences de
l'Abeille cet hiver.
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Etat général de nos routes
à 8 heures du matin

Vue-des-Alpes: Chaînes recommandées
La Cibourg: Chaînes indispensables
La Tourne: Chaînes indispensables

Mort de M. Henry Juillard
industriel

t errible accident à Davos

La population chaux-de-fonniere et
tous les cdllaiboa-atieurs de la vieille et
importante fabrique d'horlogerie Corté-
bert S. A., dont les bureaux sont en no-
tre vile, auront appris avec consterna-
tion ce matin la mort, survenue à la
suite d'un terrible accident, de M. Hen-
ry Juillard, administrateur de Corté-
bert . M. Juiilllard passait quelques jours
de vacances de ski à Davos, qui tou-
chaient à leur fin . M voulut, hier ma-
tin, faire encore une fois la descente
de la Parsenn. Arrivé au bas, il fit une
chute violente et resta inanimé sur la
neige. Ses compagnons lui portèrent
immédiatement secours et il fut trans-
porté le plus rapidement possible à
l'Hôpital de Davos : malgré les soins
empressés qui lui furent prodigués, il
devait décéder dans la journée sans
avoir repris connaissance.

Né en 1899, M. Henry Juillard avait
fait toute sa carrière dans la Cortébert,
dont il était, nous l'avons dit , un des
administrateurs. Uniquemen t préoccu-
pé d'assurer la bonne marche de cette
entreprise, s'intéressant à tout ce qui
la concernait, depuis le début de la fa-
brication , la vente, la vie ouvrière au
sein de la fabrique , on peut dire qu'il a
lié son. sort à celui de notre grande
firme horlogère. E était le représen-
tant-type de l'horloger chaux-*de-fon-
nier, jovial, cordial, humain, avec ce
sens profond de l'égalité entre les
hommes qui caractérise nos industriels
et hommes d'affaires. Estimé de ses
pairs, aimé de ses collaborateurs, em-
ployés et ouvriers, on peut dire que sa
mort brutale et subite atteint un grand
nombre d'amis qu 'il avait su se faire ,
par son goût discret de l' entr 'aide, son
amabilité et son respect d'autrui, dans
toutes les classes de la popul a tion.

Il fit partie de nombreuses sociétés
chaux-de-fonnières. D'abord de l'Auto-

A la Croix-Bleue

Il faut tout d'abord féliciter sans
réserve cette jeune société théâtrale
d'amateurs pour le choix de sa pièce.
Créée en 1913 par le grand Max Dear-
ly aux Bouffes-Parisiens, « Mon Bébé »
a connu un succès mondial. Importés
d'Amérique, adaptés par Maurice Hen-
nequin, ces trois actes furent joués des
milliers de fois. Chose étonnante, cette
comédie ne date pas. Elle a au contraire
conservé toute sa fraîcheur et fut d'ail-
leurs reprise la saison dernière dans
un grand théâtre de Paris.

Un intarissable flot de gaieté jaillit
d'elle, une gaieté puérile, innocente.
Chose rare, elle provoque le fou-rire
sans user de moyens grossiers. Le pu-
blic qui emplissait samedi soir la
grande salle de la Croix-Bleue n'a pas
ménagé ses applaudissements aux jeu-
nes et talentueux, comédiens de l'Ecole
buissonnière.

A notre tour , félicitons les artisans
de ce joyeux spectacle : Mmes C. Maire ,

L. Parel, R.-M. Chalon, J. Couzi, G.
Béchir et MM. Jeanneret, Maire, Glau-
que, Jeanrenaud. Ajoutons que la mise
en scène de Mlle Georgette Béchir était
réglée avec beaucoup de talent.

M.

Le prix des oeufs.
Plus tôt que les années précéden tes,

la production indigène tend à son point
culminant saisonnier.

Par suite des importants apports au
marché, les prix à la production ont
encore été abaissés. Aussi les consom-
mateurs peuvent-ils dès maintenant
s'approvisionner en œufs du pays à bas
prix. D'après l'office fédéral du con-
trôle des prix, le prix indicatif à payer
par les consommateurs ne 'devrait pas
excéder 24 à 26 ct. la pièce suivant les
contrées.

« L'Ecole Buissonnière » Joue
« MON BÉBÉ », trois actes
de Maurice Hennequin

CT^ f̂fmWi%!Wiii

CINEMAS - -MEMENTO
SCALA : L'Af fair e  Maurizius, f .
CAPITOLE : Au Pays des Chasseurs de

têtes i. — Tarzan triomphe, f.
REX : Le Fils du Désert, f.
CORSO : J' avais 7 filles ' i.
EDEN : Capitaine King, î.
PALACE : Les Bérets Rouges, f.

du 18 février 1955

Zurich : J^i*JH
Obligations 21 22
SH % Féd. 46/déc. 104.40d 104%c
3% % Fédéral 48 103.40d 10Ï.4C
2% % Fédéral 50 102.10d 102 ci
3 % C. F. F. 1938 101-?id 101.8C
4 % Belgique 1952 102*5.1 103
5 % Allemagne 24 89%d 89%d
5% % Joung 1930 625 627
4 % Hollande 1950 104 104
3% % Suède 1954 99% 99 d
4 % Un. Sud-A. 52 100 d 104*14
Danube Save 1923 33% 33 d
3% % B. Int. 1954 100 100.10
4% % OFSIT 1952 141 d 140

Actions
B. Com. de Bâle 590 585
Banque Fédérale . 371 365
Union B. Suisses 1630 1630
Société B. Suisse 13 35 1330
Crédit Suisse . . 1452 1452
Conti Linoléum 537 585
Electro Watt . . 1412 1408
Interhandel . . . 1710 1700
Motor Colombus . 1156 1156
S. A. E. G. Sér. . 86 d 86 d

Bulletin communiqué par ('UNION DE BANQUES SUISSES

Cours du

21 22
Indelec . * ; , 729 726
Italo-Suisse, priv. 36513;, 363
Réassurances . . 10100 10025
Aar-Tessin . . . 1390 1385 d
Saurer . . . ; . 1275 1265 d
Aluminium . . . 2815 2805
Bally . . . .< .  1040 1038

i Brown-Boveri s . 1590 1595
Fischer . . ; . . 1385 d 1370

1 Lonza . . . . .  1225 1218
Nestlé Aliment. . 2058 2054
Sulzer 2665 d 2670
Baltimore 4 Ohio 190% 188%
Pennsylvania . . 110 111%
Italo-Argentina . . 34 34
Royal Dutch . . .  622 619
Sodec 45 45
Standard Oil . . 496 493
Union Carbide C. 364 363
Du Pont de Nem. 747 743
Eastman Kodak 302 d 302
General Electric. . 228% 22.8
General Motors 409 404
Internat. Nickel 284 283
Kennecott . . . .  477 474
Montgomery W. . 341 338%
National Distil lers 93% 93
Allumettes B. . . 62% 62
Un. States Steel . 339% 336
AMCA . . . .  s 45% 45-* *T
SAFIT . . . .  £ 11.7.6 11.7.Ô

Cours du

21 22

FONSA c. préc. . 184 183
SIMA . . . ..  1105 d 1105 d

Genève :
Actions
Chartered . . . , 74 ° 73 °
Caoutchoucs . . ** d "o
Securitles ord. . . 157% 158%
Canadian Pacltic . 130 d 130%
Inst. Phys. porteur i60 d 565
Sècheron, nom. . 540 d 540
Separator . , ; . 171 d 171 d
S. K.~F. . , t * 4 285 d 285

Bâle :
Ciba . . .. . . 4500 <«0 c
Schappe ,, . .  77° 775
Sandoz 41°° «50
Hoffmann-La R.b. j. 910° »150

Billets étrangers: Dem. offre
Francs français . . 1.13% 1.15%
Livres Sterling . . 11.29 11.42
Dollars U. S. A. . 4.27% 4.29%
Francs belges . . 8.48 8.60
Florins hollandais 111.50 113.—
Lires italiennes n.65 n.67%
Marks allemands . 98,50 99.50
Pesetas . . . .  9 59 9 72
Schillings Autr. . 15.35 t«.

*
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Chronique neuchàteloise
Réception par le Conseil d'Etat.

(Corr.) — L'équipe nationale de hoc-
key sur glace des Etats-Unis était hier
l'hôte de Neuchâtel où elle a été reçue
à 17 h. au Château par les autorités
communales. Les joueur s américains
ont été salués et félicités pour les beaux
succès qu'ils ont remportés jusqu'ici.
Autorisation de pratiquer.

Dans sa séance du 18 février 1955,
le Conseil d'Etat a autorisé M. Charles
Dupont, pharmacien, originaire de
Bex (Vaud) , domicilié à Neuchâtel , à
pratiquer dans le canton en qualité
d'assistant-pharmacien.

Un escroc extradé et incarcéré.
(Corr.) — Le juge d'instruction de

Neuchâtel a fait extrader un individu
habitant les environs de la ville qui
— il y a quelques semaines — avait es-
croqué un commerçant neuchâtelois,
puis s'était enfui â l'étranger. L'escroc,
nommé A. R.," est arrivé hier à Neu-
châtel et a été immédiatement incar-
céré.

Au congrès
du Parti socialiste

neuchâtelois
Le congrès du parti socialiste neu-

châtelois a décidé à l'unanimité de
recommander aux électeurs de voter
en faveur de l'initiative visant au con-
trôle des loyers et qui sera soumise au
peuple suisse le 13 mars.

A l'unanimité également, il a résolu
de recommander le rej et du crédit d'un
million de francs voté par le Grand
Conseil neuchâtelois pour la réfection
et l'agrandissement des casernes de
Colombier. Le parti socialiste neuchâ-
telois estime que la réfection des lo-
caux existants peut être exécutée par
des prélèvements sur le budg;et ordi-
naire et que la construction d'une troi-
sième caserne n'est nullement justifiée .
En outre, le congrès du parti socia-
liste neuchâtelois a voté la résolution
suivante :

Le congrès réaffirme sa foi dans un
désarmement général, simultané et
contrôlé, seul chemin permettant à
l'humanité d'échapper au suicide col-
lectif : il continue à admettre en l'ab-
sence d'accords internationaux et mal-
gré les effets effroyables des armes'
thermo-nucléaires la nécessité de dé-
penses militaires raisonnables. Il invi-
te en conséquence le comité directeur
du parti socialiste suisse et le groupe
socialiste aux Chambres :

a) Sur le plan national :
1. A renouveler leurs protestations

contre le désordre des dépassements fé-
déraux, lesquels atteignent 220 mil-
lions par rapport à l'énorme crédit de
1464 millions de dépenses extraordinai-
res d'armements.

2. A protester contre la légèreté avec
laquelle, peu de jours après l'accepta-
tion par le peuple du programme fi-
nancier, le Conseil fédéral proposa l'a-
chat de cent chars « Centurion » au
prix d'un million la pièce.

3. A faire établir des contrôles com-
plets de toute dépense militaire pour
mettre fin aux gaspillages, au désor-
dre et au scandale.
. 4. A lutter pour ramener à 500 mil-
lions tout compris le montant annuel
des dépenses militaires, sur la base d'u-
ne revision générale de la conception
de notre défense nationale.

5. A mener campagne pour ramener
la limite d'âge du service de 60 à 48
ans et réduire en outre la duré des
cours de répétition et de certaines éco-
les de recrues.

b) Sur le plan international :
Le comité "directeur du parti socia-

liste suisse et le groupe des Chambres
sont invités à alerter l'opinion publique
de notr e pays pour que le Conseil fé-
dérai agisse avec plus de décision que
ne le prévoit sa réponse au Grand
Conseil neuchâtelois dans la question
des explosions thermo-nucléaires, les-
quelles, aux dires des savants et des
spécialistes, ' rendraient toute vie ter-
restre impossible.

A l'unanimité également, le parti so-
ciailiste neuchâtelois a décidé d'approu-
ver le crédit de 17 millions de francs
voté par le Grand Conseil pour l'amé-
lioration du réseau routier cantonal.

A l'extérieur
Pour ses 80 ans, l'Aga Khan recevra

son poids en radium
LE CAIRE, 22. — United Press. —

Le comte Abdulla Gangji, membre du
Conseil exécutif de la Légion afri-
caine Ismaïlienne, secte religieuse mu-
sulmane, dont l'Aga Khan est l'iman,
a annoncé que les fidèles du potentat
religieux célébreront , en 1965, le 80e
anniversaire de sa direction spirituelle ,
en lui présentant son poids en radium.
Une telle quantité du précieux métal
représenterait une valeur , au prix ac-
tuel, de 3 millions de livres sterling.
Les fidèles ont l'intention de recueillir
ce montant durant les dix prochaines
années. Ils sont convaincus que l'Aga
Khan, qui a maintenant 70 ans, vivra
jusqu 'à cent ans et davantage.

Un jeune Suisse se tue
dans un taxi parisien

PARIS, 22. — United Press. — Un
jeune Suisse, âgé de 21 ans, s'est tiré
une balle dans le coeur dans un taxi
parisien. Il s'agit de M. Peter Richard
Wick de Zuzwil, dans le canton de St-
Gall. Le jeune homme est monté dans
un taxi au Bld Bonne-Nouvelle, en di-
sant au chauffeur de le conduire à
l'Opéra. Le taxi démarra, le chauffeur
entendit un coup de feu , se retourna
et vit le jeune Wick renversé, un re-
volver Coït à la main.

Wick fut transporté d'urgence à
l'hôpital, mais il est mort avant d'y
arriver.

m. Edgar Faure espère
se présenter demain deuani

l'Assemblée nationale
Il poursuit ses conversations

PARIS, 22. — AFP. — En quittant
l'Elysée à 2 h. 55, M. Edgar Faure a
déclaré qu'il poursuivrait ses consulta-
tions dans la journée de mardi pour
constituer le gouvernement.

M. Edgar Faure a ajouté qu'il espé-
rait pouvoir se présenter mercredi de-
vant l'Assemblée nationale poux solli-
citer l'investiture.

Le MRP lui est favorable
PARIS, 22. — AFP. — Le groupe du

mouvement républicain populaire réu-
ni hier soir a décidé à l'unanimité d'ac-
corder à M. Edgar Faure, son « préju-
gé favorable ».

Le M. R. P ne se prononcera que plus
tard sur la participation au gouverne-
ment qu'envisage de constituer le lea-
der radical.

Mais le groupe socialiste
lui est hostile

PARIS, 21. — AFP — AFP — A l'is-
sue de leur réunion commune d'hier
après-midi, le groupe parlementaire et
le comité directeur du Parti socialiste
ont annoncé dans les termes suivants
leur rejet de l'offre de participation
ou de soutien qui leur avait été faite
par M. Edgar Faure :

« Après l'expérience du président
Mendès-France et la tentative de M.
Christian Pineau, les instances socia-
listes constatent qu 'il appartient à la
majorité conservatrice de l'assemblée
de prendre ses responsabilités et, si
elle n'en est pas capable,' d'accepter le
retour rapide devant les électeurs.

> En conséquence, les socialistes con-
firment qu'il sera impossible à leur
groupe d'envisager la participation ou
le soutien à tout gouvernement dont
le programme serait en retrait sur celui
que le parti présente comme un mini-
mum. »

M. Faure a failli renoncer
PARIS, 22. — AFP. — Après son en-

trevue avec le président de la Républi-
que, M. Edgar Fajure a déclaré à la
presse : « J'ai fait au président de la
République une assez langue visite afin
de le mettre au courant de mes con-
sultations et conversations. Vous con-
naissez notamment la réponse socla-
Msbe, laquelle a été précisée par M.
Guy Mollet.

» Du résultat de ces indications, il
apparaît impossible de recourir à la
formule d'union nationale que j'avais
conçue à l'origine. Ces conclusions de-
vraient m'amener à renoncer à la mis-
sion qui m'avait été confiée. M. le pré-
sident de la République m'a fait obser-
ver que la formule d'union nationale
n'était possible dans aucune autre mé-
thode et que les instances du parti so-
cialistes ne fermaient pas la porte à
une collaboration avec les pouvoirs
gouvernementaux .Se fondant sur les
indications reçues de divers groupes , M.
René Coty m'a adressé un très pressant
appel et a insisté pour que je poursuive
ma mission. Estimant que la vacance
du pouvoir n% pouvait se prolonger
longtemps, j'ai accepté de poursuivre
ma mission. » M. Edgar Faure a indi-
qué ,d'autire part, qu'il donnerait sa
réponse définitive au président de la
République dans la journée.

Le prix de l'essence serait maintenu
artificiellement haut...

Des accusations contre les grandes compagnies pétrolières

...par les sociétés américaines, révèle le « Sunday Express »

Les grandes sociétés
interrompent la publication

d'un rapport
LONDRES, 22. — AFP. — Le « Sun-

day Express » déclare dans une dépê-
che datée de Genève , que les grandes
compagnies pétrolière s mondiales et
notamment les sociétés américaines ont
réussi à fair e arrêter la publication
d'un important rapport de l'ONU qui
les accuse d'avoir créé un cartel des
pétroles qui leur permet de maintenir,
par exemple, le prix de l'essence et de
l'huile en Europe occidentale , à un
montant exagérément élevé en le liant
au prix pratiqué en Amérique.

Le journal a f f i rm e que toutes les
épreuves du rapport ont été détruites
ou mises en lieu sûr. Le document en
question devait constituer un chapitre
du bulletin trimestriel de la commis-
sion économique pour l'Europe que
l'ONU publie sous la direction de M.
Gunnar Myrdal.

Selon le « Sunday Express », ce bul-
letin ne sera plus rendu public et sera
distribué uniquement aux gouverne-
ments et à leurs conseillers à l'ONU. Il
sera discuté , également en secret, le
mois prochain à Genève, ajoute le
journal , qui prévoit qu'à cette occasion
le gouvernement américain enverra
une délégation renforcée par des ex-
pert s des questions pétrolières

Des informations « exagérées »
GENEVE, 22. — AFP. — Les infor-

mations parues dans la presse au sujet
de pressions exercées par les compa-
gnies pétrolières mondiales pour l'ar-
rêt de la publication d'un rapport de

la commission économique pour l'Eu-
rope des Nations Unies, rapport qui
« accuserait des compagnies pétrolières
d'avoir créé un cartel pour maintenir
en Europe le prix de l'essence à un
niveau exagéré » sont considérées dans
les milieux des Nations Unies comme
« exagérées ».

En effet , fait-on remarquer dans ces
mêmes milieux, certaines études effec-
tuées par la commission économique
pour l'Europe sont destinées en pre-
mier lieu aux gouvernements et ne
font éventuellement l'objet de publica-
tions distribuées au public qu 'après
consultations intergouvernementales.

Les infos mations dont il est fait
état ci-dessus provoquent une vive
émotion en Angleterre. Selon ces
informations, le rapport en ques-
tion ferait ressortir les effets no-
cifs sur les économies européen-
nes du maintien de prix élevés, prati-
qués par les grandes compagnies dans
le cadre d'un cartel des prix.

Certains j ournaux britanniques
croient savoir que M. Dag Hammar-
skjoeld, secrétaire général de l'ONU,
décidera en dernier ressort de la publi-
cation du rapport. Selon d'autres, M.
Hammarskjoeld aurait déj à donné au
professeur Gunnar Myrdal, secrétaire
général de la C. E. E., ses instructions
de ne communiquer oe rapport qu'aux
gouvernements et membres de la com-
mission.

Enfin, certains organes de presse
croient que, malgré l'opposition des
compagnies, M. Hammarskjoeld se pro-
noncerait pour la publication du docu-
ment, qui doit faire partie du rapport
annuel de la C. E. E. pour 1954.

Vers des compensations tarifaires
des U.S.A. envers la Suisse?
Des négociations

s'ouvriraient en avril
WASHINGTON, 21. — AFP — Le

gouvernement américain a annoncé,
lundi, son intention d'ouvrir d'ici quel-
que temps — probablement en avril —
des négociations avec la Suisse en vue
d'accorder à ce pays certaines com-
pensations tarifaires à la suite de
l'augmentation de 50% des droits de
douane sur les montres suisses décré-
tée en juillet dernier.

Le gouvernemnt américain publie en
même temps une liste qui fera l'objet
de négociations avec la Suisse. Les im-
portations américaines des produits in-
clus dans cette liste provisoire s'élè-
vent en valeur à 17 millions de dollars
dont 12 millions en provenance de la
Suisse.

Par ordre d'importance, en ce qui
concerne les exportations suisses vers
les Etats-Unis, les principaux produits
inclus dans cette liste sont les sui-
vants : teintures à base de goudron,
certains instruments de mesure avec
mouvements d'horlogerie (compteurs
à gaz, compteurs à eau, compteurs de
vitesse, etc.), bonneterie, appareils
photographiques et de cinéma.

La liste définitve des produits qui
feront l'objet des négociations sera
établie après que la comission fédé-
rale des tarifs aura entendu les avis
des industries et milieux d'affaires
américains intéressés. L'enquête de la
commission commencera le 18 mars
prochain.

On rappelle dans les milieux com-
pétents qu'aux termes de l'accord com-
mercial conclu en 1935 entre la Suisse
et les Etats-Unis, toute augmentation
unilatérale d'un ou de plusieurs tarifs
douaniers par l'une des parties donne
le droit à l'autre d'obtenir une com-
pensation tarifaire.

A la suite de la décision unilatérale
prise par les Etats-Unis en juillet der-
nier de relever dans le cadre de la
clause échappatoire, les droits de
douane sur les montres et mouvements
à rubis importés de Suisse, le gouver-
nement helvétique a demandé de tel-
les compensations. Il a soumis du dé-
but de l'année au gouvernement amé-
ricain une liste de produits qui, du
côté américain pourraient faire l'objet
d'une reconduction de tarif. On croit
savoir que la liste provisoire publiée
aujourd'hui par les autorités améri-
caines est plus courte de moitié envi-
ron, quant au nombre de produits ,
que celle proposée par le gouvernement
de Berne.

Dans les milieux compétents amé-
ricains, où l'on reconnaît parfaitement
le préjudice éprouvé par l'industrie

horlogère helvétique à la suite de la
hausse des droits de douane améri-
cains sur les montres, on indique que
si, lors des prochaines négociations
tarifaires américano-helvétiques aucun
accord ne peut être réalisé, le gouver-
nement de Berne aura le droit de sup-
primer unilatéralement certaines con-
cessions tarifaires accordées aux Etats
Unis dans le cadre de l'accord de 1935.
Cependant , ajoute-t-on aussitôt, dans
le cas où un tel retrait de concessions
serait jugé trop important par le gou-
vernement américain, ce dernier de-
manderait l'annulation de l'accord de
1935.

Mao Tse-Toug
se meurt de cancer

...et la famine régnerait
en Chine

SOUTH BEND (Indiana ) 22. —Unite d
Press. — M. Clarence Manion, ancien
chef de la Commission présidentielle
pour les relations intergouvemementa-
les, a affirmé dans une conversation
radiodiffusée que le président de la
Chine communiste, M. Moa-Tse-Toung
se meurt de cancer.

E a ajouté que l'actuel premier mi-
nistre et ministre des affanes étran-
gères, M. Chou-En-Lai, est le candidat
le plus en vue à la succession de M.
Mao, mais qu 'il; doit faire face a une
formidable opposition de la part des
généraux communistes, qui menacent
de détruire les plans communistes par
leurs ambitions personnelles.

M. Manion, ancien doyen de l'Insti-
tut de droit de Notre-Dame et actuel-
lement président adjoint du nouveau
groupe «pour l'Amérique», organisé en
opposition au «super-internationalis-
me», a développé sa théorie sur les
événements qui se déroulent derrière
le rideau de fer , basée, a-t-il dit, sur
des renseignements obtenus de sources
secrètes et clandestines.

n a expliqué que tant la Russie que
la Chine communiste étaient en proie
à la famine. Le peuple russe, a-t-il dit ,
a souffert de la faim pendant de nom-
breuses années, mais j amais aupara-
vant la famine a été assez grave pour
que les commissaires sacrifient le pre-
mier ministre à leur peuple. La démis-
sion de M. Malenkov serait une con-
séquence directe de la famine. D'une
manière analogue, la «brutalité» a aug-
menté en Chine, alors que les livrai-
sons de vivres diminuent.

M. Manion estime que le président
Eisenhower devrait adresser un mes-
sage de sympathie au peuple russe —
mais pas à son gouvernement de gang-
sters — et lui offrir des vivres.

Mauvais temps partout !

La neige, la neige,
toujours recommencée...

* Le port de GÊNES est en partie inu-
tilisable par suite de l'effondrement d'une
digue.

•X- Le vent souffle en tempête sur toute
la RIVIERA ITALIENNE et jusqu 'au sud
de ROME, faisant de gros dégâts. A Rome,
les voitures de petites cylindrées sont em-
portées. Les vagues ont envahi plusieurs
villes du littoral.

-X- Un jeune garçon a été tué et un
bataillon de chasseurs alpins bloqué pen-
dant 36 heures dans le TRENTIN. Quatre
morts dans la VALTELINE.
* Inondations en ROMAGNE.
* Le froid sévit en HOLLANDE. Le ver-

glas rend la circulation difficile.
-M- La BELGIQUE est sous une couche

de 35 cm. de neige, ce qui est inhabituel.
* 
¦ Neige dans le nord de l'ESPAGNE,

soleil à Madrid.
* Dans l'OUEST DE LA FRANCE, la

neige est tombée durant cinq heures, ce
qui est très rare ; couche : 12 cm.

-*¦ En SUISSE, la neige est tombée en
abondance depuis mercredi dernier. Tou-
tes les villes du Plateau sont enneigées et
comme elles n'ont pas de moyens nombreux
de déblayement, la circulation est entravée
partout. A Fribourg notamment, de nom-
breuses voitures sont bloquées par la nei-
ge.
* A la VUE-DES-ALPES, les triangles,

chasse-neige, fraiseuses, etc. passent en
permanence. Depuis samedi, il doit être
tombé de 1 m. à 1 m. 50 de neige sur les
sommets jurassiens. Félicitons les Travaux
publics qui ont maintenu inlassablement
la route en état de circulation , malgré les
formidables menées qui poussent continuel-
lement la neige sur le plat de Boinod et
au Reymond.

-* A LA CHAUX-DE-FONDS , rien que
depuis hier matin à 7 h. 30, c'est 27 cm.
de neige qui sont tombés. Les chasse-nei-
ge font leur office quasi en permanence. Les
tas de neige s'accumulent au bord des
rues, et les trottoirs ne sont pas déblayés.
C'est dire que la circulation est difficile,
surtout dans les rues où passe le trolley-
bus. Heureusement que pendant les périodes
d'accalmie, les T. P. débarrassent la vieille
neige. Ce matin, pour enjamber les mon-
ceaux de neige faits par les triangles, on
dut pratiquer du véritable alpinisme !

¦X- A NEUCHATEL, il y eut de nom-
breuses perturbations dans la circulation.
Triangles et chasse-neige passèrent , les
«hommes de neige» étant en état de mo-
bilisation générale.

* Les TRAINS subissent partout des
retards plus ou moins gros. Une automo-
bile chaux-de-fonnière, dérapant sur du
verglas, vint s'emboutir dans le tram de
l'Ecluse à Neuchâtel.
* L'autobus LE LOCLE - LA BRÉVI-

NE a quitté la route à la Chatagne à cau-
se de la tourmente. L'autobus des Verriè-
res est venu le relayer.
* Le VAL-DE-TRAVERS lutte lui aussi

contre la neige. Une auto a renversé deux
piétons à la COTE-AUX-FÉES.

-*¦ A BIENNE , de nombreux tra ins sont
arrivés en retard , les aiguillage s électri-
ques étant bloqués. Des équipes volantes
les dégagèrent pour permettre aux trains
d'entrer. Tous les chasse-neige sont en ac-
tion. Une dizaine de voitures en panne à
PIERRE-PERTUIS.
* Le niveau du LAC DE NEUCHATEL

était hier à 430,55, contre 430,59 dimanche.
Souhaitons qu 'un radoux ne survienne pas
subitement, car alors...

Ce frui t , dont nous avons parlé la se-
maine dernière , appartient à la classe
I ; son goût ressemble un peu à celui
des Boskop , mais la pomme est bien
p lus juteuse. La nouvelle pomme-oran-
ge se garde aussi bien que la Boskop 'et
elle a suscité un très grand intérêt au-

prè s de tous les pomologues.

La pomme-orange !
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Victimes de la toux , que ne donneriez-vous
pas pour avoir des nuits calmes et reposan-
tes ? Il suffirait de prendre sans tarder du
bon Sirop Franklin pour arrêter ces quin-
tes, libérer vos bronches, apaiser les mu-
queuses, empêcher le rhume de s'incrus-
ter. Goûtez-le, vous vous sentirez mieux.
C'est un produit Franklin. Fr. 3.90. toutes
pharmacies et drogueries.

Tousser ou dormir ?

l IMPRIMERIE COURVOLSlEtt es A

(Corr.) — Un habitant de la Mon-
tagne de Buttes qui rendait visite à
un de ses voisins, M. Paul Jeanneret,
retraité de la Compagnie de Chemins
de fer du Régional du Val-de-Travers,
lequel vivait seul dans un chalet, a
trouvé ce dernier dans un état de
complet épuisement, les pieds et les
jambes complètement gelés.

L'infortuné vieillard — il était âgé
de 72* ans — fut transporté aussitôt à
l'hôpital de Fleurier où, malgré les
soins dévoués dont il fut l'objet, il est
décédé peu après. Nous disons notre
vive sympathie à sa famille.

Un homme est retrouvé
les membres gelés

dans le Val-de-Travers



Après avoir* succombé par 10 buts à
zéro , à Zurich, les hockeyeurs suisses ont
fai t  meilleure figure à Lausanne face
aux Américains. Le héros de la partie
fu t  le gardien Ayer que l'on voit ici
prendr e le puc k à Canvpell. On recon-

naît plus loin, Keller et Cattin.

Les Suisses se sont repris
à Lausanne

Tous les Sports...
SKI

Les compétitions
de Sestrières

Oberaigner triomphe
en descente

La course de descente a été disputée
lundi matin sur la piste de la Ban-
chetta , disibance 2 km. 500, dénivella-
tion 750 mètres, 6 portes de contrôle,
Classement : 1. Ernest Oberaigner, Au-
triche, 1' 38"1, nouveau record de la
piste ; 2. Adrien Duviilard , France, 1'
59"9 ; 3. Othmar Schneider, Autriche,
2' 1"3 ; 4.. Gerhard Hlllbrand, Autri-
che, 2' 2"3 ; 5. Gérard Pasquier, Fran-
ce et Alberti, Italie, 2' 3"3 ; 7. Collet,
France 2' 3"7 ; 8. Blaesi , Suisse et Bur-
rini, Italie, 2' 3"9 ; 10. Vuarnet , Fran-
ce, 2' 4"1, etc.

Un vent violent et des rafales de
neige ont rendu la visibilité difficile et
gêné quelque peu les concurrents.

Le ruban blanc de Saint-Moritz

Une belle victoire
de Roger Staub

Gênée par les conditions atmosphéri-
ques, cette compétition n'a pu prendre
fin que lundi. Voici le classement du
slalom :

Messieurs : 1. Asie Sjaastad , Norvè-
ge, 103"3 ; 2. Félix Allard, France,
104" ; 3. Hans Klabacher , Autriche,
104"6 ; 4. Harald Baumschlager , Au-
triche, 105"2 ; 5. Guy de Hu'ertas, Fran-
ce, 105"9 ; 6. Roger Staub , Suisse,
106"4 ; 7. Flurin Andeer , Suisse, 112"4.

Dames : 1. Suzanne Thiolière , Fran-
ce H5"9 ; 2. Hedy Beeler, Suisse,
116"7 ; 3. Putzi Frandl., Autriche,
118"6 ; 4. Use Schickl, Autriche, 119"5.
Combiné descente-slalom : Messieurs :

1. Roger Staub, Suisse, 1,38 ; 2. Félix
Allard , France, 8,06 ; 3. Alex Kalten-
brunner, Suisse, 11,70 ; 4. Flurin An-
deer , Suisse, 11,97 ; 5. Guy de Huertas ,
France, 17,51 ; 6. Willy Forrer , Suisse,
19,68.

Dames : 1. Hedy Beeler, Suisse, 0 pts ;
2. Neidy Moeslacher , Autriche, 12,37 ;
3. Use Schickl, Autriche, 30,33 ; 4. Jean
Standford, Grande-Bretagne, 45,88.

Victoires des sauteurs
chaux-de-fonniers

au concours du Mont-Pélerin
Dimanche, une équipe de sauteurs

du Ski-Club de La Chaux-de-Fonds
s'est rendue au Mont-Pèlerin où un
grand concours de saut était organisé
sur le tremplin de Mivy.

Nos représentants se sont particu-
lièrement dsitingués à cette occasion
puisque Charly Blum et Edmond Ma-
thys , classés maintenant en catégorie
seniors II , enlèvent les deux premières
places . Charly Blum se pai e même le
luxe de réussir la meilleure note abso-
lue, battant tout le monde, élites y
compris !

Rappelons que lors des derniers
championnats suisses nos deux meil-
leurs repr ésentants chaux-de-fonniers,
décidément en bonne f orme cette sai-
son, avaient réussi d' excellentes per-
formances en seniors II .  Leurs notes
leur auraient valu de passer à nouveau
en catégorie élite !

Au Mont-Pèlerin, Charly Blum a
réalisé les deux plus longs sauts avec
49 et 50 mètres. Ed . Mathys , qui au-
rait mérité de se voir décerner la meil-
leure note de style (c 'est Gilbert Mey-
lan qui l'a obtenue) a franchi 47 et 48
mètres.

Eugène Flutsch occup e le 5me rang
tandis que Gustave Froidevaux est 9me
et Henri Ungricht et Willy Sammt sont
limes ex-aequo.

Nos vives félicitations à ces sauteurs
pour leur succès.

Les résultats
Juniors

1. Pasche Jean - Pierre , Brassus,
202 ,8 pts , 46 - 45 m. ; 2. Reymond Lau-
rent, Vaulion, 201,1, 45 - 45.

Seniors et élite
1. Blum Charles, Chaux-de-Fonds,

206 ,8 pts , 50 - 49 m. ; 2. Mathys Ed-
mond Chaux-de-Fonds, 202 ,1, 48 -
47 ; 3. Meyland Gilbert , Brassus, 199,3,
47 - 45 ; 4. Reymond André , E-rassus,
193,3, 45 , - 47 ; 5. Flutsch Eugène
Chaux-de-Fonds, 191,2, 45 - 45 ; 6. Pe-
senti Henri-Ls, Brassus, 191,0, 45 - 44 ;
7. Reymond Jean , Vaulion , 189,0, 44 -
45 ; 8. Rochat Roger , Brassus, 188,9, 44 -
43 ; 9. Froidevaux Gustave, Chaux-de-
Fonds, 188,5, 46 - 47 ; 10. Haessler Jean-
P., Le Locle , 188,4, 45 - 42 ; 11. ex. Un-
gricht Henri , Chaux-de-Fonds, 183,3,
44 - 44 ; Samt William , Chaux-de-
Fonds, 183,3, 44 - 44 ; 13. Nusslé Etien-
ne, Q. N. D. Vevey ; 14. Rochat Marc-

Henri , Charbonnières ; 15. Magnenat
Roland, M. G. C.

Challenges
Challenge Messager Boiteux et Feuil-

le d'Avis (Seniors) gagné pour 1 année
par Blum Charles, La Chaux-de-Fonds.

Challenge Cie Funiculaire V. C. P.
(Elite) gagné pour 1 année par Mey-
lan Gilbert, Le Brassus.

Challenge Turrian " Sport (meilleure
note de styl e) gagné pour 1 année par
Meylan Gilbert , Le Brassus, note : 148.

Classement Inter-Club :
1. SC. La Chaux-de-Fonds 600.1
2. SC. Le Brassus 583.6
3. Le Locle-Sports 531.2
4. SC. Sainte-Croix 503.6

HOCKEY SUR GLACE

Le dernier match de Ligue nationale A

Davos bat Ambri
Le dernier match de championnat

de la saison a été joué dimanche soir
à Ambri où Davos a battu Ambri par
7 à 2.

Classement final : 1. Arosa 22 pts ;
2. Grasshoppers 21 ; 3. Young-Sprin-
ters 21 ; 4. Davos 16 ; 5. C. P. Zurich
14 ; 6. Ambri 11 ; 7. C. P. Berne 7 ; 8.
Saint-Moritz 0.

Dans la cour du château de Neuchâtel

Les hockeyeurs U. S. A.
se battent... à coups
de boules de neige

L'équipe nationale de hockey sur
glace américaine est arrivée hier à
Neuchâtel où elle fut reçue par les au-
torités.

Après le vin d'honneur, nos hôtes
américains visitèrent la salle du Grand
Conseil. Il s'inquiétèrent de savoir si
nous avions des parlementaires com-
munistes et quelle était leur place
dans l'hémicycle ( !) .

Cette visite se termina par une ba-
taille de boules de neige dans la cour
du château, car, si les Américains sont
d'excellents joueurs de hockey, ce sont
des garçons sympathiques et modestes,
tout au plaisir d'être en vacances. Mais
une discipline librement consentie rè-
gne au sein de cette troupe, et il suffit
d'un mot du coach , soucieux d'éviter
des vitres brisées, pour que la batail-
le cessât ; et les joueurs regagnèrent
l'autocar qui devait les reconduire à
l'hôtel.

Le « gardien-skieur » du F.-C. Zurich en action...

Ce f u t  un match tout à fa i t  inhabituel qui f u t  o f f e r t  dimanche au public
chaux-de-fonnier , au Parc des Sports couvert de neige ! L' excellent gardien
zurichois Weiss avait adopté la tenue de skieur , ce qui était parfaitement de
saison. — On voit ici une phase du jeu : Antenen passe à Mauron , qui envoie
de la tête à Kauer. Weiss tente d'intercepter du pied le cuir , qu 'il rate. Kauer ,
sur ce terrain inusité et glissant , va tirer à côté. Les deux arrières zurichois

contemplent l'opération. (Photo Binn.)

il S
TlIR

Par décret du 15 septembre 1954, M. Ro-
ger Touchard , demeurant à Brionne,
(Eure )), avait été nommé chevalier de la
Légion d'honneur.

Cette haute distinction lui avait été con-
férée au vu d'un dossier faisant état d'un
ensemble de titres sportifs.

Une enquête vient de révéler que certains
de ces titres étaient usurpés depuis plu-
sieurs années.

Le secrétaire d'Etat à l'Enseignement
technique, à la Jeunesse et aux Sports a
décidé, dans ces conditions, de soumettre
le cas de M. Touchard à la grande chan-
cellerie de la Légion d'honneur aux fins
de radiation.

M. Roger Touchard n'a pas eu de chan-
ce. H avait réussi à faire croire pendant
sept ans à ses concitoyens qu'il était
champion du monde de tir et narrait , à
qui voulait l'entendre, les péripéties des
championnats et des nombreux tournois
qu'il disputait dans le monde entier. Ses
exploits étaient relatés régulièrement dans
la presse locale. A chacun de ses voyages
sa gloire grandissait et sa légende prenait
forme jusqu'au jour... où un esprit soup-
çonneux eut l'idée de vérifier les alléga-
tions du champion.

Le champion du monde de tir
était un imposteur

Olympic ChauK-de-Fonds bat neuchâiei : 63-58 (32-27)
BASKETBALL

et déc oche le titre de champion de la xone Neuchâtel-Berne, se qualifiant
pour le tour final du championnat suisse

Jeudi soir, à la Halle des Forges, de-
vant de nombreux spectateurs, L'O-
lympic de La Chaux-de-Fonds a réussi
à battre le B. B. C. de Neuchâtel après
un match des plus disputés et inté-
ressant du début à la fin.

Dès les premières minutes, les locaux
marquèrent quelques beaux paniers,
prenant le commandement de la par-
tie, pour ne plus le lâcher jusqu'à la
fin, bien que , après avoir réussi, au
début de la seconde mi-temps, à creu-
ser un écart de 15 points, ils se virent
remonter petit à petit , pour ne plus
mener que de 3 points. Heureusement
que dans ces moments difficiles, la
classe et l'adresse de l'entraîneur Clivio
éclatèrent. C'est grâce à lui que nos
joueurs doivent d'avoir remporté une
victoire magnifique. N'oublions cepen-
dant pas de féliciter l'équipe tout
entière , qui pour la première fois, se
voit attribuer le titre de « champion
régional », et pourra participer au tour
final du championnat suisse à la fin
du mois de mars prochain déjà.

Les équipes ont joué dans la com-
position suivante :

Olympic : Clivio (27 points marqués) .
Worpe (14) , Bottari (12) , Tissot (6) ,

Boucherin (1), Cuche (3) , Devenoges,
Kurt, Cattin, Jeanrenaud et Romério.

Neuchâtel : Gujer (3) , Bringolf (8) ,
Tilly (31), Lambelet (8) , Robert (8),
Gostely, Dessouslavy, Dousse, Rotlis-
berger.

Autres matches
Voici les autres résultats obtenus au

cours de la semaine :
Chaux-de-Fonds BC - Fleurier BC

55 à44 ; Neuchâtel BC - Bienne BC
74 à 44.

Le classement
J G P P

1. Olympic Chx-de-Fds 9 9 0 18
2. Neuchâtel BC 10 8 2 16
3. Berne BC 10 5 5 10
4. Chaux-de-Fonds BC 9 3 6 6
5. Fleurier BC 9 2 7 4
6. Bienne BC 9 1 8  2

Olympic Chaux-de-Fonds doit en-
core rencontrer le dernier du classe-
ment, Bienne, alors que Fleurier BÇ
doit encore rencontrer le Chaux-de-
Fonds BC, après quoi nous reparlerons
du championnat féminin et du cham-
pionnat de la Ire ligue.

Olympic est champion de la zone
Neuchâtel-Berne, saison 1954-55.

Les 42mes championnats suisses de
cyclo-cross ont été disputés dimanche
dans les environs de Zurich. Hans Bieri,
déjà vainqueur en 1952 et 1953, sur-
classa à nouveau ses concurrents et
termina avec 2 minutes et demie sur

le deuxième.

Bieri champion
pour la troisième fois

Concours Sport-Toto du 19.2.1955
ler rang : 21 gagnants à . 11 pts, cha-

cun reçoit fr. 5899.35 ; 2e rang : 643 ga-
gnants à 10 pts , chacun reçoit fr. 192.65;
3e rang : 7789 gagnants à 9 pts, " cha-
cun reçoit fr . 15.90. — 8 points comp-
tent pour le prix de consolation. Ces

gains seront versés dès jeudi 3 mars
1955.

Prix de consolation No 19
(Concours 19 à 22)

137 gagnants à 32 pts, chacun reçoit
fr. 73.—. Ces gains seront versés dès
samedi 26 février 1955.

Répartition des gains

'ùP.ffûAm suisse
A Genève

Coups de feu
dans un appartement

Deux blessés graves
GENEVE, 22. — Lundi soir, une sous-

locataire qui se trouvait dans la cuisi-
ne d'un petit appartement, au No 25
de la rue Charles Giron (quartier des
Charmilles) entendit tout à coup dans
la pièce voisine, trois coups de feu sui-
vis de la chute de deux corps. La po-
lice aussitôt alertée, trouva étendu sur
un divan le locataire de l'appartement,
Edmond R., Italien, 50 ans, typogra-
phe, et sur le plancher, Mme Jacqueline
B., 35 ans, qui était blessée de coups de
feu à la tête et à la hanche, tandis
que l'homme était atteint d'une balle
dans le poumon. Tous deux ont été
transportés à l'hôpital cantonal dans
un état très grave. Il n'a pas été pos-
sible jusqu'ici de les interroger.
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t 4, 12 CACHETS - TOUTES PHARMACIES
NOUVEAU ! Les Comprimés FAIVRE sont
aussi efficaces et aussi bien tolérés. 10
comprimés Fr. 1.60.

CYCLISME

Aux Six Jours d'Aarhus :

Dimanche soir , aux Six Jours d'Aar-
hus, le coureur suisse Eugène Kamber
a été victime d'une violente chute. En
tombant, il aurait heurté la pédalé du
vélo de Joergansen qui est tombé aussi
et a abandonné. Kamber a été trans-
porté à l'hôpital, il souffrait de diverses
contusions et d'une forte commotion.
Plattner est resté seul en course et on
devait former une nouvelle équipe
Plattner-Olsen. Classement lundi ma-
tin : 1. Nielsen-Klamer, 356 pts ; 2.
Zoll-Weinrich, 223 ; 3. Gillen-Terruzzi,
202 ; à ltour : 4. Bruylandt-Laursen,
255 ; à 3 tours : 5. Plattner (seul ) , 311,
etc.

Kamber victime d'un accident

FOOTBALL

. Le tirage au sort des quarts de fi-
nale de la Coupe d'Angleterre a indi-
qué les apparentements suivants : Hud-
dersfield Town contre Nottingham Fo-
rest ou Newcastle United ; Notts Coun-
ty contre York City ; Birmingham con-
tre Manchester City ; Swansea Town
ou Sunderland contre Wolverhampton
Wanderers.

Les matches seront joués le 12 mars.

La Coupe d'Angleterre

En deux lignes.*.
-M- Au cours du match de football Borus-

sia Munich-Rotweiss Essen, une mêlée gé-
nérale se déclencha à la suite du troi-
sième but marqué par Essen.

L'arbitre fut assommé à coups de boules
de neige, et l'ailier gauche international
Termath fut piétiné et roulé dans la neige.

-X- Petite nouvelle du tennis (amateur).
Le joueur autrichien Huber, qui dispu-
tait au Caire un tournoi (de tennis), a
absorbé une dose massive de gardénal.

On espère le sauver, ont dit les méde-
cins, mais non point en refaire un ten-
nisman.

D'ailleurs, M. Huber n'y tient peut-être
pas...

-X* Le départ de la course cycliste Johan-
nesburg - Le Cap (1400 km.) disputée en
neuf étapes a été donné samedi :

En dehors des difficultés inhérentes aux
compétitions routières, les coureurs de-
vront affronter un vent terrible et une
chaleur torride (40 degrés à l'ombre).

Sur les 60 coureurs engagés, 36 seule-
ment ont pris le départ.
* Kubler qui courra cette saison pour

trois ou quatre firmes cyclistes, a déjà ses
grégarii pour les épreuves qu 'il disputera
en Italie. Corrieri , l'ancien porteur d'eau
de Bartali , sera son principal lieutenant
Servadei et Guerrini et quelques autres
constitueront la... troupe.

-X- Le joueur allemand EJhlers (Holstein
Kiel ) a, au cours de 19 matches de cham-
pionnat, tenu les postes d'arrière gauche,
d'arrière droit , de demi centre, de demi
droit , de demi gauohe, d'avant centre,
d'inter gauche et d'ailier gauche.

Ehlers a 22 ans.
-X* Le « Daily Herald » annonce : Quelles

que soient leurs performances futures, les
joueurs de Chelsea vont avoir la récom-
pense d'une bonne saison (ils sont dans
le peloton de tête de première division) :
un séjour de dix jours sur la Côte d'Azur.

violente collision de trams
à Genève

Un enfant tué
GENEVE, 21. — Lundi, à la fin de

l'après-midi, à la route de Florissant,
près de Conches, une violente colli-
sion de trams s'est produite sur une
voie unique, peu après la sortie d'un
virage. L'un des trams a eu tout son
avant écrasé, tandis que l'autre, qui
remorquait une voiture, a également
subi des dégâts. Un écolier qui rentrait
chez lui, le petit Kené Matringe, 14
ans, et qui se trouvait sur la plate-
forme d'une de ces voitures, a été griè-
vement blessé et est décédé en arri-
vant dans une clinique voisine.

Un autre écolier de 11 ans, qui se
trouvait à ses côtés, a subi une double
fracture du crâne. Les deux wattmans
ont été transportés dans un état gra-
ve à l'hôpital. Un autre employé de
tram, ainsi qu'un occupant souffrent
de quelques contusions.
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On s'abonne à a L'IMPARTIAL »
en tout temps 1
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Dors, mon amour...
de LÉONARD ROSS
(Copyright by Cosmoprest , Genève)

L'homme fixa son regard sur elle jusqu'à ce
que ses protestations s'éteignissent dans un mur-
mure.

«Tu oublies qu'il faudrait que tu endosses ce
chèque pour le toucher, Grâce ! » Jl déchira le
papier en morceaux qu'il fourra dans sa poche.

« Je te les rendrai, tes deux dollars !
— Ah ! bon, comme cela je veux bien. Tu

:es gentil. J'espère que tu es fier de moi et que
j'ai bien fait tout ce qu'il fallait ?

— Oui, je suis très content, ma vieille, tout a
très bien marché. Et maintenant, si nous allions
envoyer des fleurs ?

— Oh ! mais bien sûr ! Je savais bien que
j'oubliais quelque chose !

— Je vais t'attendre ici , Grâce. Il y a une fleu-
riste juste au coin, mais je ne tiens pas à me
fair e remarquer , tu comprends.

— Evidemment , ce ne serait pas malin. Je
prends des roses ?

— Oui, c'est cela.

—1 Oh ! Charles as-tu pris les billets pour le
retour ? Sans difficulté, j'espère ?

— Sans aucune difficulté ma vieille. Nous
prendrons le train de midi qui nous mettra ce
soir à New York.

— Très bien, fit la femme, j'adore voyager,
mais je serai contente de rentrer à la maison.»

Mme Tomlinson s'éloigna de la gare, tourna à
gauche et entra dans la boutique de la fleuriste.

« Je désire envoyer des fleurs à New York, ex-
pliqua-t-elle. C'est pour l'anniversaire de ma fil-
le. Je voudrais une douzaine de roses thé. Com-
bien de temps faut-il compter ?

— Elles seront livrées cet après-midi même.
— Parfait !
— A quelle adresse faut-il les envoyer ?
— A Miss Daphné Vernay, théâtre Rowland,

New York.
— Voulez-vous y joindre un mot ?
— Un mot ? Ah ! oui, sur une carte de visite,

vous voulez dire ? Vous donnerez des instruc-
tions télégraphiquement pour cela aussi, alors ?
Parfait ! Eh bien, vous ferez mettre sur la carte :
« Affectueusement, de la part de papa et de
maman. »

* • »

La sonnerie du téléphone retentit dans le bu-
reau des recherches. Le capitaine Hannegan prit
l'appareil , puis se tourna vers Richard :

« M. Cordeley, ne vous tourmentez plus. C'est
votre femme qui téléphone. Elle est à Boston. »

Richard se précipita sur l'appareil.

« Allô, chérie, comment vas-tu ?
— Oh ! Richard, Richard ! »
La voix d'Alice se brisa et elle lutta pour retenir

ses larmes.
« Chéri ! Je ne sais pas ce qui s'est passé. Je ne

comprends pas comment je me trouve ici...
— Ne t'affole pas, Alice, le principal c'est que

tu ailles bien et que j e sache où tu es. Tu te sens
bien, maintenant ?

— Oui, mais, je t'en prie, fais-moi revenir. Je
n'ai pas d'argent, et je suis bouleversée.

— Naturellement, chérie. Mais tout va s'arran-
ger. »

Alors, elle explosa :
« Richard ! J'ai trouvé le revolver dans mon

sac !
— Quoi ?
— Le revolver ! Celui de la maison... il était

dans mon sac ! »
Richard resta silencieux un long moment, puis

reprit d'un ton calme : « Eh bien, n'en parle à
personne. Je m'occuperai de tout. Où es-tu en ce
moment ?

— A la Gare du Sud.
— Bon ! Une seconde... ne quitte pas ! »
Richard échangea rapidement quelques mots

avec Hannegan, puis reprit sa conversation au
téléphone.

« Ecoute-moi bien , Alice. Va au bureau de
renseignements de la gare et attends tranquille-
ment. La police viendra t'y prendre.

— La Dolice ?

— Oui, elle s'occupera de toi et te mettra dans
l'avion.

— Demandez-lui comment elle est habillée,
pour le cas où elle... s'égarerait de nouveau., souf-
fla Hanegan.

— Quelle toilette as-tu mise, Alice ? Il faut
que je puisse en donner une description pour
que les gens de Boston te reconnaissent. »

Alice répondit. Brusquement, toute sa peur ,
toute l'intolérable et sinistre sensation de mys-
tère qui l'oppressait venait de se dissiper. Elle
retrouvait la sécurité. Richard allait s'occuper de
tout.

« Oh ! Richard ! s'écria-t-elle. Si tu savais com-
bien cela me fait du bien de t'entendre ! J'en
pleurerais de soulagement. J'en pleure, même,
comme une petite fille.

— Chérie ! Calme-toi. N'oublie pas de déjeu-
ner et dis-toi bien que tout est arrangé mainte-
nant. J'irai t'attendre à l'aérodrome.

— Ne raccroche pas encore ! » Une panique
absurde venait d'envahir Alice.

« Dis-moi d'abord que tu m'aimes !
— Je t'adore, mon amour. Tu m'as rendu fou

d'inquiétude. Maintenant, fais bien attention à
toi, et attends à l'endroit que je t'ai indiqué 1 >

Cordeley raccrocha l'appareil , soupira et s'é-
pongea le front.

« Dieu merci, tout est réglé. Je vous suis très
reconnaissant, capitaine...

— Je n'y suis pour rien , fit Hannegtti.
voudrais bien que toutes les personnes disparues
se retrouvent aussi aisément ! > (A suivre) .
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Papc 43 LA CHAUX-DE-FONDS Tél. 2.77.22
\S^  ̂ — La maison spécialisée qui défend vos intérêts —
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EBENISTERIE
entreprendrait travaux
de série.
Ecrire sous chiffre

J. M. 3139 au bureau de L'Impartial.

%J_y ^ ^ ^ M̂ È  La Chaux-tle-Fonds

Par le Chemin de Fer aux sports d'hiver...
Mardi 1er mars

Train spécial avec wagon-restaurant

ENGELBERG
Prix du voyage, y compris le petit déjeuner
au wagon-restaurant, dès

Le Locle-Ville Pr. 26.50
La Chaux-de-Fonds Pr. 26.—
Saint-Imier Fr. 25.—

ATTENTION 1
Possibilité d'arrangement pour le

week-end
Samedi 26 février : Le Locle-Ville dép. 12 h. 13

La Chx-de-Fds „ 12 h. 23
Retour le ler mars avec le train spécial.
Tout compris : Fr. 93— Hôtel (lit)

Fr. 60.— Chalet des Amis de la
Nature (dortoirs)

Pour le week-end, dernier délai d'Ins-
cription jeudi 24 lévrier.
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La moutarde Amora da Dijon est l'auxiliaire no 1 de la fine cuisine. Elle est

W\ Indispensable sur la table des gourmets. Elle donne du corps et du piquant
fi  ̂ aux mets. Elle amplifie la saveur des sauces. Elle relève la préparation des
F*, légumes, des assaisonnements, des viandes, toutes choses auxquelles elle
| j  mêla son arôme Incomparable.

if Distributeur 1 24, route da Veyrier, Carouge-Genève

î ^Par suite du décès de sa regrettée
épouse,

Monsieur

mw Diriwachter
il |f||% Av. Léopold-Robert 132

serait reconnaissant aux personnes
possédant des soumissions de linge-
rie fine „Jasmin" ou des comptes,
de bien vouloir se faire connaître
au plus vite, pour la liquidation du
commerce. Il les remercie d'avance
de leur amabilité.

< J
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C O M M I S S I O N  S C O L A I R E
DE LA CHAUX-DE-FONDS

Mardi 22 février 1955, à 20 h. 15
à l'Amphithéâtre du Collège Primaire

CONFERENCE
publique et gratuite

illustrée de projections lumineuses
par Monsieur Louis BURGENER
directeur de l'Ecole secondaire

du Val-de-Ruz
« Jérémias Gotthelf et son époque »

< J

Atelier
de 30 m3 est à louer. Etablis posés, tél., très éclairé ,
conviendrait pour termineur ou petite mécanique -
Fr. 65.— mensuellement. Téléphoner au No (039)
2.75.38 à partir de midi.

Tissus pour salopettes
j GRISETTE bleue pour salopettes

TRIÈGE vert , bleu clair, bleu foncé, noir
TOILE DE CHASSE et COUTIL gris foncé
pour blouses d'horlogers
COUTIL kaki et gris-vert pour blouses de
bureau et de travail
COUTIL de POCHE de panlalons \DOUBLUKES pour hommes
COUTIL SATIN pour salopettes d'enfants

toujours Au Hanna Polit 6> Place Neuve
en magasin "" UdlJMB -rBlll Tél 2,23 26

Permanentes
COIFFURE

LAUDE
Tél. 2 64 49 Paix 65
POUSSETTE et un pous-
se - pousse «Royal Eka;»
sont à vendre. Très bon
état. S'adresser Commer-
ce 59, au rez-de-chaussée.
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Vfcane-ntj PLASTIC pure laine! *é$IAr IlÉfefek. fcPi

Pu plus cher.*, que des tailleurs * f  J im f \  \ I S<i!y
et da manteaux ordinaires I f  F -̂ \\ V I \AA,

Costumes e. 1
Manteaux de printemps! 1
Déjà les Nouveautés affluent

igQjEEBBSEBS l'M)

Apprentie vendeuse
ayant la possibilité de faire des travaux de
bureau , salaire Fr. 125.— par mois pour
débuter , est demandée par magasin de la
place. — Ecrire sous chiffre A. H. 3506
au bureau de l'Impartial.

(f iatzan
oô ccccc et la Cité interdite
par Edgar Rice BURROUGHS
Traduit par Pierre Argelès

Copyright by Cosmopress , Genève

Gregory, suivi de Wolff , se rendit directement
tlans la chambre de sa fille ; les autres restèrent
à bavarder sur la terrasse. Le vieux monsieur
chercha un moment dans le tiroir et , finalement,
découvrit la carte au milieu d'un certain nombre
de paperasses.

" La voici », dit-il. Il retendit sur la table de-
vant Wolff.

Le chasseur l'étudia quelques minutes, puis
secoua la tête.

«Je connais une partie du chemin, dit-il. Mais
j e n 'ai jamai s entendu parler d'aucun de ces
endroits — Tuen , Baka, Ashair . (Il pointait un
dniçt épais vers ces noms.)

— Laissez-moi emporter la carte pour l'étudier ,
demanda-t-il . Je vous la rapporterai demain. »

Gregory fit un signe de dénégation.
« Vous aurez tout le temps qu 'il faudra pour

l'étudier sur le bateau , avec Tarzan et les autres,
dit-il . C'est une chose trop précieuse , et qui a
trop de signification à mes yeux pour que je
Puisse m'en séparer. Il pourrait lui arriver mal-
heur. >

Il rangea la carte dans le dernier tiroir de l'ar-
moire.

«O. K. dit Wolff . Cela n'a pas d'importance,
le voulais simplement vous aider.

— Merci , dit Gregory. Je vous en sais gré.
— Bon. Eh bien , je me retire , dit Wolff . A de-

main , au bateau ! »
Le capitaine Paul d'Arnot , qui était d'esprit

inventif se découvrit une quantité de motifs de

demeurer autour d'Hélène Gregory le reste de
la matinée. Pour le déjeuner, c'était facile, il
invita tout simplement les Gregory et Tarzan.
Mais lorsque le repas fut terminé, il perdit son
idole. . :

«Si nous partons demain pour Bonga, dit-
elle, j'ai quelques courses à faire.

— Pas seule ? demanda d'Arnot. •
— Si, répondit-elle en souriant.
— Pensez-vous que ce soit bien sage ? dit

d'Arnot. Une femme blanche, toute seule ; j'ai-
merais mieux aller avec vous. »

Hélène se mit à rire.
« Pas d'homme avec moi quand j e fais des

achats, à moins que ce ne soit pour les payer. Au
revoir. »

Les souks de Loango se tenaient le long d'une
rue étroite et venteuse remplie d'une foule de
Noirs, de Chinois, d'Hindous, et poussiéreuse à
souhaits. C'était un rendez-vous peu savoureux
de beaucoup d'odeurs, toutes bizarres pour des
narines occidentales et pour la plupart déplai-
santes. Il y avait beaucoup de coins et de re-
coins et de portes sombres ; et comme Hélène
satisfaisait ce goût bien féminin de faire des
courses pour courir les boutiques, Lai Taask, se
glissant de recoins en recoins, put la suivre im-
pitoyablement tout le long du chemin .

Comme elle approchait de la boutique de Wong
Feng, la jeun e fille s'arrêta devant un étalage
pour examiner des breloques qui avaient attiré
son regard ; et pendant qu'elle était ainsi occu-
pée, Lai Taask se glissa derrière elle et entra
dans la boutique de Wong Feng.

Hélène flâna quelques minutes devant la de-
vanture, puis insconsciente du danger qui la
menaçait, elle s'approcha du magasin de Wong
Feng ; pendant ce temps, de l'intérieur, Lai
Taask la guettait comme le chat guette la souris.
La jeune fille n'était pas du tout sur ses gardes ;
son esprit était occupé des achats qu 'elle devait
faire et sa pensée anticipait l'expédition aven-
tureuse à la recherche de son frère disparu ; si
bien qu 'elle fut étourdie, impuissante et sans

défense à l'instant où, comme elle passait devant
là boutique de Wong Feng,. Lai Taask la happa
et l'entraîna dans l'intérieur obscur. Mais cette:
inertie momentanée ne dura pas. Quand elle
comprit le danger, elle se débattit et frappa son
assaillant. Elle essaya d'appeler au secours ; mais
l'homme lui ferma rudement la bouche de sa
main, étouffant ses cris. Il est vrai que dans ce
quartier louche ceux-ci ne lui auraient proba-
blement amené aucune aide.

Lai Taask était un homme fort et Hélène se
rendit bientôt compte combien était vaine sa
lutte, alors qu'il l'emmenait vers l'arrière-bouti-
que.

« Venez tranquillement, dit-il, et on ne vous
fera pas de mal.

— Que me voulez-vous ? demanda-t-elle, quand
elle n'eut plus la main de l'homme sur la bouche.

— Quelqu'un va vous poser des questions, ré-
pliqua Lai Taask, ce n'est pas moi qui donne les
explications, le maître est là pour cela. Ce qu'il
décidera sera pour votre bien, obéissez-lui en
toutes choses. »

A l'autre bout de la boutique, Lai Taask ouvrit
une porte et introduisit Hélène dans la pièce fai-
blement éclairée que nous avons déjà vue. Ma-
gra se tenait près de la fenêtre, et Hélène re-
connut la femme qui avait attiré Tarzan dans la
chambre d'hôtel et qui finalement, lui avait sauvé
la vie.

Quant au gros Eurasien assis au bureau en face
d'elle, elle ne l'avait encore jamais vu ; et, pour
la première fois également, elle voyait le visage
de l'homme qui s'était emparé d'elle ; elle re-
connut en lui le compagnon de la jeun e femme,
à la terrasse de l'hôtel.

« Vous êtes Hélène Gregory ? demanda l'hom-
me derrière son bureau

— Oui. Qui êtes-vous et que me voulez-vous ?
— En premier lieu, dit Atan Thome d'un ton

doucereux laissez-moi vous dire que j e regrette
profondément d'avoir été obligé de manquer ain-
si à toute courtoisie. Votre frère a quelque chose
que je veux. II ne veut pas entendre raison ; aussi
il n'y a pas d'autre solution que la force.

— Mon frère ? Mais votis n'avez pas pu le voir.
Il a disparu quelque part dans l'intérieur.

— Pas de mensonges, dit Thome hargneux. Je
connais bien votre frère. J'étais avec lui lors de
la première expédition. Il a atteint Ashair et fait
un plan de la région, mais il n'a pas voulu que
j'en aie une copie. Il voulait le Père des Dia-
mants pour lui seul. C'est la carte de la* route
d'Ashair que je veux, et je vous garderai jusqu'à
ce que je l'aie. »

Hélène lui rit au visage :
« Votr& intrigué et votre mélodrame sont tout

à fait inutiles, dit-elle. Tout ce que vous aviez à
faire était de demander la carte à mon père. Il
vous aurait laissé en prendre une copie. Si cet
homme veut rentrer à l'hôtel avec moi, il pourra
copier la carte sur-le-champ.»

Elle montrait Lai Taask.
Atan Thome ricana.
« Vous croyez pouvoir me jouer aussi facile-

ment ? » demanda-t-il.
Hélène eut un ' geste de résignation.
« Continuez .votre comédie, si vous le voulez,

dit-elle. Mais c'est tout simplement du temps
perdu et des tracas pour tout le monde. Que vou-
driez-vous que je fasse ?

— Je voudrais que vous écriviez et que vous
signiez le mot que je vais dicter pour votre père,
répliqua Thome. Si cela ne suffit pas à nous
faire avoir la carte, il ne vous reverra jamais. Je
pars dans l'intérieur dans quelques heures, et ]e
vous emmènerai. Il y a là-bas des sultans noirs
qui vous achèteront un bon prix.

— Vous devez être complètement fou pour pen-
ser que vous allez m'effrayer par d'aussi extra-
vagantes menaces. Ces choses-là, vous savez, ne
se font plus de nos j ours, sinon dans les livres.
Dépêchez-vous d'écrire votre mot et j e vous pro-
mets que vous aurez la carte aussi vite que le
messager pourra l'apporter. Mais quelle assuran-
ce puis-je avoir que vous respecterez le marché
et que vous me relâcherez ?

— Vous avez ma parole , c'est tout , répliqua
Atan Thome. Mais je peux vous assurer que je
n'ai aucun désir de vous faire du mal. Tout ce

NUS S L Ë
Ménage, Grenier S - 7
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Une confidence...
En toute confiance :
Pour la cuisson
NUSSLÉ a du bon.

- •
Appareils pratiques,
Cuisinières électriques,
,Pour le gaz ou pour le bois,
NUSSLÉ a du choix.

Venez, achetez !
Pour les exposer,
Faire des démonstrations
NUSSLÉ a son Salon.

11B J1R MÉNAGERS NUSSLE
Avenue Léopold Robert 76

Entreprise horlogère dç Bienne, ¦-. . -.. - u-
située dans le • quartier de la gare,

engagerait pour entrée immédiate ou pour
époque à convenir

une aide de bureau
(jeune employée)

pour travaux simples et variés, et

une employée
de fabrication

pour son service d'acheminement, bilingue
si possible et pouvant travailler de façon
indépendante. — Faire offres manuscrites
en indiquant la date d'entrée possible et
les prétentions de salaire, sous chiffre
V 20771 U, à Publicitas, Bienne.
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M ONSIEUR , p our Pâques fe,
¦ depui s Fr. 200 — m

commandez votre costume dès main j
tenant , notre iravail sera mieux organisé AAt

M COUPE ET TRAVAIL TRÈS SOIGNÉS | 1
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$$' Qualité et prix avantageux I L*

PEUGEOT 203 1953
Superbe occasion, n'ayant roulé que 16.000
kilomètres. Limousine bleue, 4 portes, 4-5
places, très soignée. Garantie 6 mois Taxe
7 CV, 156 fr. par an.
Agence Peugeot, Garage du Littoral, Neu-
châtel. Tél. (038) 5 26 38. Pierre-à-Ma-
zel 51.

Chiffons-Laine-UïeuH mëtauii
sont achetés aux meilleures conditions

Maison Meyer-Franck
135, Avenue Léopold-Robert - Tél. 2.43.45

23, rue de la Ronde - Tél. 2.43.55

Mariage
Monsieur, célibatai-

re, catholique, 46 ans,
ayant fortune, cher-
che à faire connais-
sance d'une demoiselle
de 35-40 ans en vue
de mariage. — Lettres
avec photo, sous chif-
fre M. W. 3454, au
bureau de L'Impartial.

cuisinière à gaz
belle , moderne , à vendre
pour Fr. 130.—.

S'adresser au bureau de
l'Impartial. 3501

f — : : \

dès 21 h. PORTES : 20 h. 10 exécutants dont 2 chanteuses A BBB ll iinlllS I El & M "I B?H BlllS ii II 1®? Prix modérés

L 

Un orchestre particulièrement réputé, conduisant les bals du Kursaal de Genève ,aux Hôtels de Bergues et du Rhône, et des premières '" " l
stations d'estivants de Suisse. Musique variée - Sud américaine - Jazz et populaire 1

r • : ¦ ,... ¦ ¦ . l

CHAUSSURES avantageuses :
DAMES : 16.- 19.- 24.- 29.- \
MESSIEURS : 19.- 24.- 29.- 39.- !
ENFANTS, No 23\26 : 9.- 12.-

CHAUSSURES J. KURTH S.A.
Place Neuve La Chaux-de-Fonds

V ¦/

Boîtier or
Acheveur cherche place, capable de re sponsabilités ,
grande expérience. Ecrire sous chifire J. G. 3508 au
bureau de l'Impartial.

Pour cause départ
à vendre

Renault 4 Cil.
modèle 1954, Champs -
Elysées, verte, roulé 5700
kilomètres, impeccable. —
S'adresser Rob. Diserens,
CrvwiKrtilln "7



COMMUNE
DE CORCELLES-CORMONDRÈCHE

ie an un
Un poste d'employé de bureau est

mis au concours.
Les postulants ayant déjà travaillé

dans une administration communale ou
qui peuvent justifier de connaissances
suffisantes en comptabilité auront la
préférence.

Traitement et entrée en fonctions :
à convenir.

Les offres, portant la suscription
« postulation » et accompagnées d'un
curriculum vitae, sont à adresser au

. Conseil communal jusqu 'au lundi *"*
février 1955.

i
Corcelles-Cormondrèche,

le 16 février 1955. *
CONSEIL COMMUNAL.

que j e veux , c'est la carte. Venez vous asseoir
ici : je vais vous dicter. »

* * *
Le soleil descendait au couchant derrière les

grands arbres et les ombres s'allongeaient, don-
nant à Loango une apparence de douce beauté
que le crasseux petit village n'avait pas en réalité.
Et les trois hommes qui discutaient les détails
du Safari en formation s'aperçurent soudain de
l'heure tardive.

«Je me demande ce qui peut bien retenir Hé-
lène, dit Gregory, il fait presque nuit. Je n'aime
pas la savoir dehors si tard dans un endroit
comme celui-ci. Il y a déjà longtemps qu'elle au-
rait dû être de retour.

— Elle n'aurait jamais dû partir seule, dit
d'Arnot. Le lieu n'est pas sûr , pour une femme.

— Non, pas sûr du tout, admit Tarzan. On
n'est jamais en sûreté là où il y a civilisation.

— Je crois que nous devrions aller à sa re-
cherche, suggéra d'Arnot.

— Oui, dit Tarzan, vous et moi. M. Gregory
devrait rester ici au cas où elle rentrerait.

— Ne vous inquiétez pas, monsieur Gregory,
dit d'Arnot en quittant la pièce avec Tarzan ;
je suis certain que nous allons la trouver saine
et sauve dans quelque curieuse boutique. »

Mais ce qu 'il disait était uniquement pour ras-
surer Gregory. Son cœur était plein de crainte.

Dans son attente, Gregory essaya de se persua-
der qu'il n 'y avait pas lieu de s'inquiéter. Il es-
saya de lire, mais il n 'arrivait pas à fixer son
esprit sur son livre. Après avoir relu une phrase
une demi-douzaine de fois sans en comprendre
le sens, il abandonna ; et il se mit à marcher de
long en large, fumant cigare sur cigare. Il était
sur le point de sortir lui-même à la recherche
d'Hélène, quand d'Arnot revint. Gregory l'inter-
rogea du regard D'Arnot hocha la tète :

« Pas de chance, dit-il. J'ai trouvé un certain
nombre de marchands qui se souviennent de l'a-
voir vue inT-ils r ucun qui sache quand elle a quitté
les souks.

— Où est Tarzan ? demanda Gregory.
— Il cherche dans le village indigène. Si les

noirs ont quelque renseignement sur elle, Tar-
zan le leur fera donner. Il parle leur langue
aussi bien qu'eux-mêmes.

— Le voici », dit Gregory, voyant l'homme des
bois qui entrait dans la pièce.

Ensemble les deux hommes levèrent leur regard
vers lui.

« Vous n'avez trouvé aucune trace ? demanda
d'Arnot.

Tarzan fit « non » de la tête.
« Rien. Dans la jungl e j'aurais pu la retrouver;

mais ici... ici en pleine civilisation, un homme
ne peut même pas se trouver lui-même. »
¦ Au moment où il finissait de parler, un carreau

se brisa derrière eux et un projectile tomba à
terre.

« Mon Dieu ! s'exclama d'Arnot. Que se passe-
t-il ?

— Faites attention ! cria Gregory. C'est peut-
être une bombe.

— Non , dit Tarzan. Simplement une lettre at-
tachée à une pierre. Regardez.

— Des nouvelles d'Hélène, peut-être, dit Gre-
gory, prenant la lettre des mains de Tarzan... Oui,
j ' avais raison , la lettre est d'elle. Ecoutez !

« Cher papa... Les gens qui me gardent veulent
la carte de la route d'Ashair. Ils menacent de
m'emmener dans l'intérieur et de me vendre si
on ne la leur donne pas. Je crois que telle est
réellement leur intention. Attachez la carte à la
pierre et jetez-la par la fenêtre. Ne suivez pas
le messager, ou bien j e serais tuée. Ils ont pro-
mis de me relâcher sans mal dès qu'ils auront
la carte. »

« Oui, c'est bien d'Hélène, j e reconnais son
écriture. Mais quels imbéciles ! Es auraient pu
avoir la carte en me la demandant tout sim-
plement. Je n'ai qu'un but, retrouver Brian, je
vais la leur donner, leur carte. »

Il se leva et passa dans la chambre d'Hélène
attenante à la sienne. Les deux hommes l'enten-
dirent frotter une allumette pour allumer une
lampe, et puis laisser échapper un cri d'étonne-
ment qui les fit venir tous deux dans la pièce.

Gregory se tenait devant le tiroir ouvert de
l'armoire, tout pâle.

« Elle n'est plus la, dit-il. On a volé la carte. »

CHAPITRE IV

Dans une chamhre crasseuse, Wolff était assis
à une table et se servait laborieusement d'un
crayon, à la lumière d'une lampe à pétrole ; de
toute évidence ce travail lui était inhabituel.
Chaque fois qu 'il voulait tracer un signe, il
suçait la mine . de son crayon, dont entre-temps
il mâchonnait désespérément le bout. Son œu-
vre enfin terminée, il l'examina avec orgueil ,
poussa un soupir et se leva.

« Je peux me vanter d'avoir fait du beau tra-
vail ! monologua-t-il complaisamment. Mainte-
nant, ils vont payer, tous les deux — et com-
ment ! »

» * *
Atan Thome était assis solitaire dans l'arrière-

boutique de Wong Feng. Il était peut-être ner-
veux, mais seul le nombre impressionnant de ci-
garettes qu 'il avait fumées en témoignait. Magra
gardait Hélène dans la petite pièce attenante.
Tous trois attendaient que Lai Taask revint avec
la carte. Hélène, seule, était sûre qu'il l'appor-
terait. Les autres l'espéraient.

« Va-t-il me laisser partir quand il aura la
carte ? demanda Hélène.

— Il vous gardera peut-être jus qu'à ce qu 'il
soit assez loin d'ici, répondit Magra. Mais je suis
sûre qu'une fois lui-même en sécurité, il vous
laissera partir.

— Pauvre papa, dit la jeune fille. Il doit s'in-
quiéter terriblement. Si on doit me garder encore
longtemps, j'aimerais bien lui écrire une autre
lettre.

— J'essaierai d'arranger cela , dit Magra. Je re-
grette vraiment tout cela, mademoiselle Gregory,
ajouta-t-elle, après un court silence. Pour cer-
taines raisons, je suis presque aussi désarmée
que vous. Mais je peux vous dire qu'Atan Thome
est obsédé par le désir de posséder le Père des
Diamants. Au fond, il n'est pas méchant, mais
je sais que rien ne l'arrêtera pour réaliser cette
seule ambition. Aussi j ' espère que votre père va
envoyer la carte.

— Croyez-vous réellement que. Thome ms
vendrait dans l'intérieur s'il ne l'obtenait pas ?
demanda la jeune Américaine.

— Certainement, et même s'il y était acculé,
il n'hésiterait pas à vous tuer. »

Hélène frissonna.
« Heureusement qu 'il va l'avoir, sa carte », dit-

elle.
Lai Taask ouvrit la porte de l'arrière-bouti-

que de Wong Feng et entra. Atan Thome leva les
yeux :

« Eh bien, demanda-t-il.
— Je l'ai , ils me l'ont lancée », dit Lai Taask.
Il tendit à Thome le papier toujours roulé au-

tour de la pierre. Thome l'ouvrit et lut. Son vi-
sage s'assombrit.

« C'est la carte ? demanda Lai Taask.
— Non, gronda Thome. Ils disent qu'on la leur

a volée. Ils mentent ! Mais ils ne se joueront pas
longtemps d'Atan Thome. Jamais ils ne reve'r-
ront la fille, et j' arriverai à Ashair sans leur
carte. Ecoutez ! il y a quelqu'un à la porte. Allez
voir qui c'est. »

Lai Taask entrouvrit la porte et regarda de-
hors :

« C'est Wolff , dit-il.
— Fais-le entrer.
— Belle soirée, dit Wolff pénétrant dans la

chambre.
— Vous n'êtes pas venu ici pour me dire Ça>

dit Thome. Qu'est-ce que vous voulez ?
— Combien m'offrez-vous pour la carte d'As-

hair ? demanda Wolff .
— Cinq cents livres, répondit Thome.
— Pas assez, allez jusqu 'à mille, plus la moitié

du diamant et vous avez la carte.
— Comment ?
— Je l'ai déjà. Je l'ai prise dans la chambre

de l'Américaine.
— Vous l'avez ici ? demanda Thome.
— Oui, répliqua Wolff , mais n 'essayez pas de

manigancer un sale tour. J'ai laissé un papier a
la vieille femme chez qui j'habite. Si je ne suis
pas rentré dans une heure, elle le portera à ls
police.

(A suivre.)

A louer
Pour le 28 février 1955 :

Jardinière 17
sous-sol Est de 2 cham-
bres, cuisine.

industrie 28
pignon de 2 chambres et
cuisine.

Temple Allemand 107
magasin.
Pour le 30 avril 1955 :

Jardinière 17
plain-pied ouest de deux
chambres, cuisine.

Jardinière 25
plain-pied de 6 chambres,
cuisine, bains, central gé-
néral.

Terreaux 22
garage.
Pour le 31 juillet 1955 :

Jardinière 17
pignon de 2 chambres,
cuisine.

S'adresser à M. Pierre
FEISSLY, gérant, rue de
la Paix 9.

Urgent
Grande chambre meu-

blée ou non, indépendan-
te, plein centre, cher-
chée par Monsieur sé-
rieux pour le ler mars.
Eventuellement petit lo-
gement, 1-2 pièces. — Of-
fres à Case postale 337.

Radio-dépannage

Tél. 2 17 82 ROCHER 2

A. FAHTONj

On demande un bon tô-
lier - carrossier. Entrée
tout de suite ou à conve-
nir. —¦ S'adresser à Car-
rosserie Maurice Dubois ,
Terreaux 46 b.

¦̂̂ — IWM ..MPHV r^^^^^^^^m Ê̂aaaa *************************** €̂*i WOJ.

Le cri du jour te fiancés :
Les plus beaux meubles

Les plus bas prix
Le plus beau choix

se trouvent aux Ameublements ODACFanti & Cie, à Couvet.
Magnifique présentation sur trois étages
et magasin d'exposition.
De plus en plus, les connaisseurs donnentla préférence aux meubles ODAC et... con-
séquences heureuses d'importante achats,nous vous offrons « le plus économique »des riches ameublements ! (neuf de fabri-que) comprenant :

4 tabourets , 1 table de cuisine ;
1 splendlde chambre à coucher en

noyer clair ou foncé, sur socle, avec
umbau, se composant de : 2 lits ju-
meaux, 2 tables de nuit, 1 magni-
fique coiffeuse, 1 armoire 3 portes,
2 sommiers à tête mobile, 2 protè-
ge-matelas, 2 matelas « DEA » ;

1 couvre-lits richement façonné ;
1 plafonnier et deux lampes de che-

vets ;
1 tour de lits ; '
1 salle à manger • comprenant : 1 su-

perbe buffe t en noyer, 1 table à
rallonges pieds colonnes, 6 belles
chaises, 1 milieu de chambre en
moquette laine, 1 lustre,
le tout pour le prix incroyable de

Fr. 3.980. —
livré et installé franco domicile
avec garantie de 10 ans.

Tous nos articles sont de première mar-
que et fabriqués par les meilleurs spécia-
listes du pays. Rien d'étonnant que l'on
vienne acheter des meubles ODAC de
Genève, Lausanne, Berne, etc., etc.
Fiancés, fixez aujourd'hui encore un ren-
dez-vous ; nous venons vous chercher au
moment qui vous convient le mieux. Vous
aussi, achetez directement et sans aucun
intermédiaire à

Ameublements Odac Fanti & Cie

C O U V E T
Grande Rue 34 Tél. (038) 9 22 21

iii iiiniiw iii iinini m » mu im i iii Mii i»Pm mini i mm

A LOUER belle chambre
meublée chauffée , indé-
pendante. — S'adresser
rue du Crêt 9, au ler éta-
ge.

N US S LE
MÉNAGE GRENIER 5 -7

\

^A t . JLS

DÉMONSTRATIONS
des machines à laver suisses

ELIDA, CARELLA, TEMPO , etc.
au

Salon des Arts Ménagers Nusslé
Avenue Léopold-Robert 76

iSkg-Sj! * l* CH * UX.DE.  FONDS

V̂J ĵJJUr7 Allons au Bel Etage de . . .

L'HÔTEL MOREAl
un excellent repas léger à fr. 3.80

y est servi midi et soir
AU PIANO, dès 20 h. 45,

ALBERT V IHAIN
Sa musique classique...
Ses chansons françaises...
Ses devinettes musicales...
Jeux et tréteaux dotés de prix...

Commémoration du 1er Mars i
SOIRÉE PATRIOTIQUE S ,

Lundi 28 février 1955, au Cercl e du Sapin 1
PROGRAM ME : f fj

19 heures : SOUPER CHOUCROUTE - Fr. 6 60 (service et Hcafé compris) - S'inscrire auprès du tenancier hf ijusqu 'au samedi 26 février. f A
20 h. 45: PARTIE OFFICIELLE : ||j

Orateurs : r \ 'L
M" André Ginand, Conseiller National fflde Genève, Président du Groupe Radical des AiChambres fédérales; \fA
M .  Gaston Clottu, Conseiller d'Etat. !. }

î Les Routiers du « Vieux-Castel » réciteront et
; chanteront le Toast à la Patrie. f '\

L'Union Chorale prêtera son précieux concours. jpj |
Tous les citoyens sont cordialement invités à partici per à cette
manifestation ainsi qu 'au souper qui la précède. 1*1

CERCLE DU SAPIN §1
en collaboration avec les associations soussignées : |Ë|

Association Patriotique Radicale , |||
Association Démocratique Libérale, f f lj &
Parti Progressiste National , &J
Société des Amis du Château de Colombier, (IJ|Société des Officiers , i Kg
Association Suisse des Sous-officiers, *îj
Société de Cavalerie. (El
Société de Tir « Les Armes Réunies ». f* '

! ' , ÇAC- T
'M

Appartement
3 chambres, bains, chauf-
fage central, balcon, loyer
modéré, dans m a i s o n
d'ordre, 5 minutes gare,
à louer pour le 30 avril
ou époque à convenir.
Eventuellement échange
contre 3Vs - 5 pièces ou
maison familiale. — Of-
fres sous chiffre B. M.
3141, au bureau de L'Im-
partial.

A LOUER
pour le 30 avril

Appartement
4% pièces, bains, chauf-
fage central et dépendan-

ces, éventuellement
chambre de bonne. Ecri-
re sous chiffre M. M.
3081, au bureau de L'Im-
partial.

A LOUER
pour l'automne 1955

appartement
6 pièces au ler étage,
ainsi que 4 pièces au per-
terre (conviendrait pour
bureaux) , dépendance , ga-
rage, etc. — S'adresser
Paix 39, tél. (039) 2 69 90.
La Chaux-de-Fonds.

Lisez 'L 'Imp artial '

d'administration, de langue maternelle allemande, dé-
sirant perfectionner ses connaissances de la langue
française, cherche place de commis à La Chaux-de-
Fonds. Libre tout de suite ou à convenir. — Adresser
offres sous chiffre C. J. 3456, au bureau de L'Impartial.

ïitappte
modèles en bois, sont à
vendre ou à louer , marche
garantie. — R. Ferner. té-
léphone 2 23 67 . av. Léo-
pold-Robert 84.

MMa^MaBM JTfTni**Ml*****lf***-**i**iMâ Ml

PEUGEOT 203 7 CV 1951
Belle occasion très soignée. 46000 km. Li-
mousine 4 portes, 4-5 places, chauffage-
dégivrage, int. housses nylon neuves, pein-
ture neuve grise, bons pneus, parfait état
mécanique. Garantie 3 mois. — Ecrire sous
chiffre P 9 N, à Publicitas, Neuchâtel.

CHAMBRE chauffée avec
tout confort est à louer
tout de suite. — S'adres-
ser au bureau de L'Im-
partial. 3273

COUPER OSE
Veinules rouges des pommettes et du nez

_f* j  Disparition rapide par
f 1 méthode spéciale
\ f  Toutes défectuosités de la peau

Q f Institut

i Av. Léopold-Robert 83 — T éléphone 21765 i

pmi ĤHn ĤHnHmi^HiHHnB

Nous cherchons un

EIYIPLOYÉ- FDCTURISTE
pour notre service d'EXPÉDITIONS

Se présenter

^̂ ÈCÙjHfuf
&z e/uzu*r- c&jf T<>rt4f



I IA B P A A H  Mil HPIIIII F Après son succès triomphal pendant le Petit Nouvel An L'ORCHESTRE INTERNATIONAL LOCATION : Mme Girard , tabacs, Léopold-Robert 68

MAISON DU PEUPLE „ ™-i -̂¦ ¦n-i-w w -n -f- w w  m nw-i  mum 
H fl ifl §o| il H il H™ H 1 Il PRIX DES PLACES : Fr. 2.50 a 4.50 (taxe compr.)

LA CHAUX-DE-FONDS ii || Jf|| <\M 11 H H i™. ' -I 11 || En matinée : Fr. 2.- à 3.50 (taxe compr.)

B l jf Ë  MLBI { W m  SÀW mM WL\ ^ 
m Mm» En matinée les enfants paient une classe en dessous

Samedi 26 lévrier , à 20 h. 30 |W| ^^H A f- 1) _ \T^i BB 11 11 M O H  ~ 
Dimanche 27 février , à 15 h. et 20 h. 30 I I I  I i 1 1 9  S B  SB® Wm lâTO S B Samedi , dimanche et lundi après !e concert ,

r H 9S w ¦ *. on h -vi ,a danse sera conduite par ce formidable
Lundi 2H têvner, à tu h. JU nous revient avec le célèbre fantaisiste G E O R G I U  S dans son tour de chant trépidant orchestre

Mardi ler mars, à 15 h. et 20 h. 30 
Vu l'importance de ce programme exceptionnel , les matinées commencent à 15 heures

10 opinions
sur le jus de raisin 14

Chez nous , le jus de raisin est, de loin , la boisson pré-
férée. Il va de soi que nous buvons aussi du lait et
du cidre doux et que nous essayons les nouveauté s
lancées sur le marché. Mais nous revenons toujours au
jus de raisin. Nos enfants le trouvent merveilleux
et nous sommes persuadés qu 'il n 'existe pas d'autre
boisson dont la valeur salutaire égale celle du pur
jus de raisin.

t

Mme Lilly Ungricht , Zurial .

En plus du précieux
sucre de raisin, des aci-
des de fruit et des sub-

. stancesminéralestelles
que potassium, phos-
phore , fer et magnésium ,
le jus de raisin contient
des traces d'éléments
qui déclenchent dans
l'organisme des réac-
tions et des fonctions
des plus importantes.

Jus de raisin
source de force et de santé !

OPZ/Hans Gfeller , 8SR. Zurich

-•• H n

j Eglise Evangélique 11, av. L.-Robert El 3

S§  ̂HRifnll Ŝ Mercredi , jeudi , vendredi f>.'j
nMHW %BH 23 - 25 février à 20 h. M 1
. EW|k%»jppW' ; Sa a

IBH la vie i Jésus 1 !
V//// IMMB \V*^ Projectionseï c -uleursde !*T!

JJéSêJSL MiW^n Virgil Hughes IT j

Invitation cordiale . [fy\ \

Alimentation j
Excellent commerce à jj

remettre à Yverdon, l
cause santé. Chiffre I
d'affaires Fr. 70,000.-. I
App. 2 pièces, cuisine, \.
moderne. Bas prix. — I
Demander renseigne- j
ments s o u s  chiffre |
P 428-4 Yv, à Publi- m
citas, Yverdon.

Peugeot 203 1954
Superbe conduite intérieure 4 portes, 4-5
places, toit coulissant , chauffage-dégivrage , t,
grise, à l'état de neuf , n'ayant parcouru que
12.000 km. Garantie 6 mois. Fr. 6250.—. —
Demandez offre et catalogue sous chiffre
P 9 N, à Publicitas, Neuchâtel.

r« iiniwMM nmyni M IIIMW lili— IIH I mm u n i  im

Fr. 6.-
à vendre usagés, en bon
état, chaises, 1 buffet 20
francs, 1 petite layette 7
francs, 1 lit turc 40 fr..
1 porte-manteaux avec
glace 55 fr., fauteuils
neufs 80 fr., chez Chs
Hausmann, r u e  de la
Charrière 13 a.

CIRCULAN «t EFFSCACE
contre : artériosclérose, hypertension artérielle, palpitations du coeur fréquentes,
vertiges, migraines, bouffées de chaleur, troubles de l'âge critique (fatigue, pâleur,
nervosité), hémorroïdes, varices, jambes enflées, mains, bras, jambes et pieds
froids ou engourdis. — Extrait de plantes au goût agréable. — 1 litre, Fr. 20.55. —
H litre, Fr. 11.20. — Flacon original, Fr. 4.95. — Chez votre pharmacien et droguiste.

Prenez la Cure Circulan (Fr. 20.55 ) contre les troubles circulatoires

MADAME , p our Pâques ii^k
H depuis Fr. lOwi- P||
i ¦¦ commandez votre costume dès }m
|î| maintenant, notre travail sera |f ||
| jl mieux organisé p !

|v] COUPE ET TRAVAIL TRÈS SOIGNÉS MA

H COUTURIER Balance 4 H
SN Qualité et prix avantageux WÊ

SE RECOMMANDE
pour le

Déblaiement de
la neige

sur les toits
Entreprise de couverture
Hermann Frischknecht

Progrès 99
Tél. 2 76 86. 

GYGAX
Tél. 2 2117 L. - Robert 66

Filets de perches
Filets de soles
Escargots d'Areuse
Champignons de Paris

frais
On porte à domicile.

, riEDII —JZ]
M i ra™

ëBHliBBEtfBBBlkll 1

Ifcf j" -̂-'%p ;
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^
f̂̂ BRiQÛËSl

CÎfflBi&SLâlj -̂j/sĵ
TOUTES CONSTRUCTIONS
ET TRANSFORMATIONS
GARANTI SANS DEPASSEMENT

ACTIVIA
2,AV DE CLOS BROCHET.
N E U C H A T E L

SB-'BBWaWlIWHMI BillWIIIHIII mimiiimiB—BBHB

Cartes de visite BEAU CHOIX
IMPRIMERIE COURVO ISIER S.A.

Nous cherchons

chef décolleteur
énergique, bien au courant du décolletage d'horlogerie
et mécanique ou

bon dêcolleieur eHpérimenté
apte à diriger un atelier et à assumer les responsabi-
lités de chef. — Faire offres sous chiffre P 20198, avec
curriculum vitae et prétentions de salaire, à Publicitas,
Bienne.

j MES DAMES , Laissez-vous conseiller par i

Melle N. TISSOT
spécialiste de soins de beauté

Membre de la Fédération suisse des \
j Esthéticiennes s '

qui a des années d'expériences, pour

.,épi*ation déii nit . j¦ Toutes ** !

, imperfections de la peau, couperose ;

INSTITUT DE BEAUTÉ j
. PARC 25' * . Tél. 2.35.95

1 ' . 1

A LA SAGNE CHEZ E R I C  PÉTER j
ON SE MEUBLE MIEUX ET MOINS CHER j
Tél. (039 ( 8 3197 j

: W^TTM [I Ê yjpB !PENSION
pour bébés

Bébés jusqu'à 5 ans se-
raient * pris en pension,
soit pour convalescence
ou autre. Bons soins as- .
sures. Pour tous rensei-
gnements, téléph. (039)
2.73.89, de préférence
après 18 h.
Comploir d'horlogerie

cherche

ACHEVEUR
CONSCIENCIEUX •

connaissant à fond les t
petites pièces pour j
travail à domicile. ï
Faire offres sous chif- ;
fre M. R. 3475 au
bureau de l'Impar-
tial.

Tabacs-
Cigares
On cherche à reprendre '

magasin ou kiosque sur
passage fréquenté. — -.Fai-
re offres sous chiffre N D
3092, au bureau de L'Im-
partial.

Régleuse
est demandée pour ;

travailler en fabrique ,
place stable.* — Se pré-
senter B u r e a u  L.
Jeanneret-Wespy S.A.,
Numa-Droz i39.

I POUR UNE MAGNIFIQUE COURONNE
OU UNE BELLE GERBE TM

S adressez-vous en toute confiance à !?
j La Prairie-Fleurs, Léop.-Rob. 31 Tél. 2.13.61 f ' f

j  La famille de Monsieur Ernest GRAF, AL .i
. ' exprime ses sincères remerciements à tou- - .' -j
y \ tes les personnes qui l'ont entourée pour - -M

: '4 la sympathie qui lui a été témoignée dans |* •%
f i  l'épreuve qu'elle vient de traverser. i;. f

'* ¦! REMERCIEMENTS 11

.*¦ i La famille de WÛ
i Mademoiselle Marie OPPLIGER pJÉ
I profondément touchée des nombreuses l Lf l,

. | marques de sympathie et d'affection qui ' i
lui ont été témoignées pendant ces jours y -f

\ de pénible séparation, exprime à toutes Af
j les personnes qui l'ont entourée, ses remer- ; . .s
' ciements sincères et reconnaissants. T*'fi

j Bois-de-Croix, Travers, février 1955. | 1

j Très touchées des nombreuses marques |-1
! de sympathie et d'affection qui leur sont i fj parvenues en ces jours de cruelle sépara- ! = ',
] tion, I j

Madame Louis THIÉBAUD-WALTHER | j
¦ ainsi que les familles parentes et alliées, .]
| remercient bien sincèrement toutes les ' - '4
| personnes qui ont pris part à leur grand a

deuil. f .  a

î ' . .j Dans l'impossibilité de répondre à cha- lfl
\ :\ cun personnellement, la famille de pS
À -.'"j Monsieur Paul L'EPLATTENIER 1 i
i- L- ' i  profondément touchée des marques de An
f . \  sympathie qui lui ont été témoignées du- Wm
î W ' rant ces jours de pénible séparation, 1 M
I*
¦'¦'"'] adresse à.toutes les personnes qui l'ont en- BJ

(i :j tourée sa reconnaissance émue et ses sin- L a
[g ,) cères remerciements. 'r: ..̂

I  

Repose en vaix chère maman, . 1
tes souff rances sont passées. H||

Elle est au Ciel et dans nos :K

Madame veuve Robert Thiébaud-Gros- Ws
pierre et ses enfants, Eliane et Jean- r- 'i
Willy, à la Chaux-de-Fonds ; ïA

Monsieur et Madame Maurice Thiébaud- •' *|
Heinemann et leurs enfants, Marcel , B'*
Clairly et René, à Dielsdorf ( Zurich ) ; »|

Madame et Monsieur André Malcotti-Thié- \f â
baud et leur fille Liliane, aux Brenets ; E *i|

Madame et Monsieur Rémy Jaquet-Thié- |||
baud et leurs filles Francine et Josette ; M
ainsi que toutes les familles parentes et BJ

alliées ont la profonde douleur de faire A.A
part du décès de leur chère et regrettée l ; J
maman , belle-maman, grand-maman, sœur, |g|
belle-sœur, tante et cousine, ) |î

Madame veuve

Jeanne THI é BAUD 1
née VAUCHER \i.f

que Dieu a reprise à Lui , dans sa 73me ';[.J|
année, après une longue et pénible maladie. \:-M

Le Locle, le 21 février 1955. ||
L'incinération sans suite aura lieu le AI

mercredi 23 février 1955, à 16 heures. [̂
Culte à 15 heures au domicile mortuai- wg

re : rue Jean-d'Aarberg 10. rT. *':*
L'urne funéraire sera déposée. [fi ^
Cet avis tient lieu de lettre de faire part. |§j

! En cas de décès : E.Guntert&filS
l>rUMA-DROZ 6 ;
TéL jou-f et in-àt2 44 71 PRIX MODËRfi S

A REMETTRE pour fin
mars appartement de 3
pièces, cuisine et cham-
bre de bains. — S'adres-
ser à M. R. Jonin, Léo-
pold-Robert 150 a, à par-
tir de 18 h. 30. 
A LOUER tout de suite
appartement 2 chambres,
corridor , o h a m b r e  de
bains, WC intérieurs, cui-
sine, Fr. 57.75 par mois.
Reprise de 300 fr. pour
fourneau , prises à fiche ,
etc. —S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 3603
A LOUER pour le ler
mars logement de trois
chambres , cuisine et dé-
pendances. Prise électri-
cité et téléphone. — S'a-
dresser chez M. F. Au-
bry, Hôtel-de-Ville 67.

E CHERCHE apparte-
lent de 3 ou 4 pièces à
roximité de la gare. —
îcrire sous chiffre A. L.
557, au bureau de L'Im-
artial. 
THAMBRE à louer, meu-
lée, chauffée. — S'adr.
temple - Allemand 97,
u 3e étage.
CUISINIÈRE électrique
l'occasion mais en bon
tat, 3 éventuellement 4
ilaques est cherchée pour
tn jeune ménage. — Of-
res à Imeta S. A., rue
ardinière 158.

COIFFEUR Jeune Italien
28 ans cherche place. —
Ecrire sous chiffre F. P.
3424, au bureau de L'Im-
partial. 
DEUX CHAMBRES avec
confort (dont une pour
2 personnes) sont à louer.
Urgent. — S'adresser au
bureau de L'Impartial.

3600
A VENDRE d'occasion
chambre à coucher grand
lit, salle à manger style
hollandais. Bas prix. —
S'adr. Chs-Naine 1, 8e
étage, à gauche.



yMnTïouR.
La situation.

La Chaux-de-Fonds, le 22 février.
M. Edgar Faure n'a pas encore fai t

savoir s'il acceptait ou non, de
constituer le cabinet français. Le fu tur
Premier n'est pas pressé d'agir. D' une
part, la lassitude des parlementaires
travaille pour lui (c 'est ce qu'on ap-
pelle laisser pourrir la crise) et d'autre
part, gouverner avec une Chambre in-
trouvable paraît si difficile que M.
Faure se résoudrait à demander aux
groupes un accord de p rincipe sur un
contrat d'action ministérielle limitée.
Gomme l'écrit l'« Economist » de Lon-
dres, « un gouvernement expédiant les
af faires  courantes, ou une série de tels
gouvernements, voilà la perspective
probable en France jusqu 'aux élections
de 1956. Mais qu'arriver a-t-il entre
temps, à la France et à ses alliés ? Les
alliés de la France se demandent
maintenant s'ils retrouveront dans ce
pays un partenaire mou et flasque: La
France veut-elle être à la fois  dans leur
groupe et hors de lui ? S'il en est ainsi,
que devient le principe chéri « rien
sans la France»? La nation française ,
au moins pour ses affaires extérieures,
peut fort bien s'en tirer sans gouver-
nement actif et déterminé ; mais le
monde libre dans son ensemble peut-il
s'o f f r i r  cet objet de luxe parisien ? »

• * •
La conférence de Bangkok s'ouvrira

demain. Sir Anth ony Eden, qui repré-
sentera la Grande-Bretagne , a pris
contact en passant avec le colonel Nas-
ser en Egypte. On af f i rme qu'il a reçu
l'instruction formelle du cabinet bri-
tannique d'exclure tout engagement
du E,oyaume-Vni à l'égard des USA en
ce qui concerne la défense des îles na-
tionalistes de Quemoy et de Matsu, au
large de la côte chinoise. Il soulignera
au secrétaire d 'Etat américain que son
pays est décidé à rester en dehors de
tout combat qui pourrait avoir lieu
dans les îles pr écitées. Pour Formose,
c'est peut-être une autre af fa ire , mais
encore faudrait-il que là l'ONU inter-
vienne. Ce coup de f re in  est peut-être
de nature à calmer certains bellicistes
jaune s ou blancs...

• • •
Quant à la conférence de Bangkok

elle-même, qui réunira la France^ la
Nouvelle-Zélande, le Pakistan, le Thaï-
lande, les Philippines, la Grande-Bre-
tagne -et les USA, elle a. pour objectif
de mettre sur pied le dispositif de pro-
tection de l'Asie centrale. On s'y oc-
cupera aussi bien de l'Indochine que
de la Nouvelle-Guinée néerlandaise et
de la Malaisie. Le but final , a dit M.
Eden, est de constituer une solide « bri-
gade internationale des pompiers ».

m » •

Moscou suit naturellement tout cela
de très près . On pense bien que la
conférence de Bangkok a pour premier
but d'arrêter l'expansion du commu-
nisme dans le Sud-Est de l'Asie. Mais
on doute que le SEATO parvienne à
disposer un jour d'une organisation mi-
litaire comme l'OTAN. Au surplus, le
premier objectif d'e Moscou reste le sa-
botage des accords de Paris. Sur ce
point, la pression russe n'a pas varié et
elle augmente spécialement en Alle-
magne, où l'opinion devient de plus, en
plus hostile au réarmement. Cepen-
dant, Raido-Moscou affirmait hier en-
core que l 'URSS possède une artillerie
plus grande et plus puissante que les
USA. Sans avoir même de pièces ato-
miques, les systèmes de tir dont on
dispose ont un rayon d'action et une
puissance dépassant ce que peuvent at-
teindre les Américains. Quant à la ma-
rine soviétique, elle est la deuxième du
monde. Inutile également de parler
des armements russes en Allemagne
orientale. Leur développement dépasse
déjà actuellement tout ce que l'Allema-
gne occidentale pourra faire de long-
temps.

• » •
La Grande-Bretagne a refuse de ré-

duire les prix de l'acier ou de modifier
en quoi que ce soit sa politique com-
merciale vis-à-vis de la Communauté
européenne du charbon et de l'acier.
Cela va bien avec l'attitude des gran-
des compagnies pétrolifères , qui se
sont entendues récemment pour main-
tenir à un niveau exagéré le prix de
l'huile et de l'essence en Europe occi-
dentale . On a même arrêté dans ce
but la publicat ion d'un rapport de la
Commission économique pour l'Euro-
pe de l'ONU , qui dénonçait ouvertement
lesdites manoeuvres. Qu'on vienne
après cela nous parler de la libre con-
currence et du commerce libre.

• • •
Un grande conférence p rivée et dis-

crète se tient actuellement à Cologne,
où l'on négocie la mise en valeur par
l'Europe du territoire africain. Y dis-
cutent des industriels de France, d'Al-
lemagne, de Belgique, du Luxembourg
et de Hollande, avec l'assentiment des
gouvernements intéressés. Pourquoi n'y

a-t-on pas convoqué l'Italie et la Suis-
se ?

* * * <.
De l'avis d'un leader syndical , les

Américains connaîtront la semaine de
30 heures d'ici 25 ans.

* * *
On verra plus loin que Washington

veut négocier avec la Confédération la
compensation douanière à la hausse
des tarifs sur les montres. C'est ce que
nous avons dit il y a une semaine en-
viron. Washington reconnaît que des
concessions doivent êtres faites. Mais
il avertit d'avance que si ces derniè-
res étaient trop importantes, il deman-
derait l'annulation de l'accord de 1935.
Une fois de plus , le libéralisme améri-
cain négocie avec un revolver dans
chaque main et un couteau entre les
dents...

• • «
Le Conseil fédéral revient sur la

question des « Centurion » en a f f i r -
mant que l'acquisition de ces chars est
d'une nécessité absolue et qu'il ne
prendra en aucun cas la responsabilité
d'y renoncer. Mais U ne saurait passer
de commandes dans les circonstan-
ces actuelles, aussi longtemps que les
Chambres n'auront pas ouvert un cré-
dit additionnel correspondant aux 220
millions des dépenses supplémentaires
du programme d' armement . P. B.

Les problèmes qui se posent à notre armée...
M. Paul Chaudet, nouveau chef du Département militaire, a parlé hier des armes anti*
chars, de l'acquisition de chars blindés et des dépenses supplémentaires d'armement
En France, M. Faure poursuit ses conversations et espère pouvoir solliciter l'investiture

Préoccupations
immédiates et

préoccupations d'avenir
BERNE, 22. — M. Paul Chaudet, le

nouveau chef du Département mili-
taire fédéral, a réuni, lundi après-midi,
les journalistes accrédités au Palais
fédéral pour les renseigner sur le pro-
blème des armes antichars, l'acquisi-
tion de chars blindés et les dépenses
supplémentaires d'armement.

M. Chaudet évoquant les derniers
débats parlementaires, a relevé que les
divergences et des contradictions exis-
tent en ce qui concerne le problème
de notre armement.

Les préoccupations actuelles sont de
deux ordres : d'une par t des préoccu-
pations immédiates qui touchent sur-
tout à l'exécution du programme d'ar-
mement et à l'organisation du travail
au sein de l'administration militaire,
d'autre part des préoccupations d'ave-
nir, celles que pose le problème mili-
taire au vu de l'évolution des armes
et aussi de l'hypothèse d'une guerre
atomique.

M. CHAUDET A AJOUTE QUE CE
N'EST PAS AUJOURD'HUI QU'UNE
MODIFICATION DE LA CONCEPTION
DE NOTRE DEFENSE NATIONALE
PEUT ETRE ENVISAGEE.

L'important aujourd'hui, c'est d'a-
voir une solution et de la défendre en
mettant dans notre jeu tous les atouts
nécessaires à son activité maximum.

La solution admise en 1951 reste
valable et nous ne devons négliger en
rien l'accomplissement du programme
qu'elle impose. Toute autre attitude
impliquerait un abandon trop facile
de notre système défensif.

Des reproches infondés
Le chef du Département militaire a

affirmé ensuite que les reproches
adressés au Conseil fédéral dans l'af-
faire des chars étaient infondés. Il ne
faut en aucun cas laisser un vide se
créer dans l'armée et les chars nous
sont indispensables.

Il vaut mieux posséder des chars qui
ne seront peut-être pas les plus ré-
cents, que de ne pas en avoir du tout.

Poursuivant son exposé, M. Chaudet
a dit que les dépenses pour le matériel
de guerre et les constructions devaient
être engagées d'après leur ordre d'ur-
gence et cela dans les limites suppor-
tables pour l'économie suisse. Les pro-
positions que le Conseil fédéral sera
appelé à soumettre aux Chambres ul-
térieurement tiendront compte aussi de
révolution de la situation politique
internationale.

Le colonel commandant de corps de
Montmollin, chef de l'EMG, a fait en-
suite un intéressant exposé au cours
duquel il a successivement parlé des
armes antichars, des chars et du pro-
gramme d'armement.

Voici l'essentiel de cet exposé :

A propos d'un nouvel engin .
On a fait grand état dernièrement

d'un nouvel engin antichar, le canon
ACH. 9 cm. du modèle déjà introduit
dans notre armée, 35 monté sur un
châssis légèrement blindé à 4 roues au-
tomotrices. Son développement remon-
te au début de 1954. C'est l'arme pour
laquelle est prévue une partie des cré-

dits demandés. La portée de cette ar-
me n'est pas différente, aujourd'hui ,
de celle du can. 9 cm. ACH. introduit
dans l'armée, soit 500 m. en tir anti-
char pratique. Des études sont en cours
pour améliorer cette portée. Le prix de
cet engin ne correspond pas à celui qui
a été calculé, il faut y ajouter les frais
pour les munitions, les pièces de re-
change, le matériel d'instruction, etc.
Même comme arme antichar desti-
née aux Cp. ACH. des régiments et
des unités d'armées, cet engin n'est pas
encore près de sortir de la phase des
essais.

Les qualités du Centurion
Au sujet du facteur efficacité, tout

le monde est d'accord que le ^Centurion
est actuellement le meilleur char pour
le tir à grandes distances.

Le canon Ach. Mowag est, pour cette
tâche, très inférieur à tous les autres
blindés , AMX 13 et G 13 inclus. Pour
des raisons d'ordre financier seule-
ment il n'a pas été envisagé d'acqué-
rir plus de 100 chars Centurion.

En ce qui concerne le programme
d'armement, le montant de 400 mil-
lions n'aurait pas permis d'acheter
autant de chars moyens que cela avait
été prévu.

Il faut faire face à de nouveaux be-
soins indispensables. Il convient de ci-
ter à cet égard le fusil automatique
dont il faudra doter nos soldats, des
armes plus modernes pour les DCA
moyenne et lourde, des munitions d'ar-

tillerie, des mines et des explosifs en
plus grande quantité, nos réserves de
guerre étant jugées insuffisantes. En-
fin il. faudra aussi procurer aux for-
mations de PA la seconde tranche de
matériel de corps qui leur manque
encore.
Enfin , tous nos aérodromes devront
être aménagés si nous ne voulons pas
que la moitié de notre aviation déjà
faible soit mise hors de combat au sol.

Un crédit additionnel
de 220 millions de francs

BERNE, 22. — Le rapport du Conseil
fédéral sur l'augmentation du nombre
des armes antichars et l'acquisition de
chars blindés, ainsi que sur les dépen-
ses supplémentaires du programme
d'armement, a été publié lundi.

Le texte modifié de l'arrêté fédéral
dit maintenant ceci : Article 1 : Sont
approuvées l'augmentation du nombre
des armes antichars, d'un coût de 96,5
millions de francs, et l'acquisition de
chars blindés, y compris les accessoires,
d'un coût de 171,2 millions de francs.

Un crédit additionnel de 220 mil-
lions de francs est ouvert pour couvrir
les dépenses supplémentaires du pro-
gramme d'armement. Le crédit annuel
nécessaire sera inscrit au budget. Le
Conseil fédéral présentera un rapport
final sur l'exécution du programme
d'armement.

Article 2 : Le présent arrêté, qui n'est
pas de portée générale, entre immé-
diatement en vigueur.

Nouvelles de dernière heure
La guerre en Extrême-Orient

La bataille pour Nanchi
aurait commencé

TAIPEI, 22. — United Press — On ap-
prend de source nationaliste chinoise
qu'une flotte d'invasion communiste a
été aperçue se dirigeant vers l'ile Nan-
chi.

On affirmé dans la capitale de For-
mose que la bataille a commencé pour
Nanchi.

Des appareils des forces aériennes
nationalistes ont vu la flotte de jon-
ques motorisées chargées de troupes se
diriger vers l'île. La nouvelle provient
de source militaire autorisée.

De source également autorisée, on
avait prédit , la semaine passée, à Was-
hington, que l'île Nanchi serait le pro-
chain objectif militaire des commu-
nistes chinois.

Avec les renforts provenant des îles
Tachen, récemment évacuées, la gar-
nison de Nanchi compterait actuelle-
ment quelque 8000 hommes. Les com-
munistes ont établi un nouveau réseau
de bases aériennes pour des appareils
à réaction sur le continent et renforcé
leurs positions aux Tachen.

Nanchi est situé à mi-chemin entre
l'extrémité nord de Formose et la zo-
ne de Ningpo. Les communistes ont
cinq bases et en construisent actuelle-
ment une sixième.

On ne sait pas encore si les Etats-
Unis recommanderont l'évacuation de
Nanchi. L'île forme maintenant l'ex-
trémité septentionale du territoire sou-
mis à la domination des nationalistes.

Bombardement nationaliste
dans les parages de Tachen

TAIPEH, 22. — AFP. — Deux bateaux
communistes ont été coulés et six au-
tres touchés au cours de raids effec-
tués la nuit dernière et mardi matin
par des bombardiers nationalistes
dans les parages de Tachen , annonce
mardi matin l'aviation nationaliste
qui ajoute que plusieurs positions d'ar-
tillerie ont été détruites et des in-
cendies allumés.

D'autre part , les milieux militaires
de Taipeh annoncent que les commu-
nistes ont occupé tous les îlots déserts
proches de Nanchi , afin , semble-t-il ,
d'isoler cette île qui représente l'avant-
poste le plus septentrional des natio-
nalistes.

Arrivé à Bangkok...

M. Dulles est persuadé
que la conférence

de la SEATO amènera la paix
BANGKOK, 22. — Reuter. — M. Dul-

les, secrétaire d'Etat américain, est ar-
rivé à Bangkok , où il participera à la
conférence de la S. E. A. T. O.

Il a déclaré à des représentants de
la presse que le but de la conférence,
qui va commencer demain mercredi,
était la paix et la liberté. Il a exprimé
sa conviction que la conférence trou-
vera les moyens d'atteindre ce but.

Bien que le Siam soit géographique-
ment très éloigné des Etats-Unis, il
n'en reste pas moins que les deux Etats
se trouvent liés par des espérances et
un idéal communs. Le Siam n'a pas
tardé à comprendre la nécessité d'une
union dans le sud-est asiatique, en ra-
tifiant, en tant que premier Etat, le
traité de Manille. C'est la raison pour
laquelle il est fort compréhensible
que l'on se soit décidé à organiser le
premier congrès des pays de la S. E.
A. T. O., à Bangkok.

MUNICH, 22. — DPA. — L'épidémie
de grippe en Bavière devient de plus
en plus inquiétante. Selon une infor-
mation de la division de l'hygiène et
de la santé du ministère bavarois de
l'intérieur, le nombre des cas mortels
causés par la grippe s'élève actuelle-
ment à 37.

26.000 nouveaux cas ont été enregis-
trés la semaine passée, et 10.000 une
semaine avant. L'épidémie sévit tout
particulièrement en Franconie. Il s'est
avéré qu'il s'agit là d'une véritable
grippe à virus.

Inquiétante épidémie
de grippe en Bavière

PORT MORESBY (Nouvelle-Guinée) ,
22. — Reuter. — Quatre soldats japo-
nais, qui ignoraient que la guerre avait
pris fin, ont été découverts dans la
jungle de la Nouvelle-Guinée néerlan-
daise. Us s'envoleront jeudi vers leur
patrie. On affirme dans les milieux
japonais que d'autres soldats japonais
se trouvent encore dans la jungle de la
Nouvelle-Guinée. Les autorités locales
ont toutefois déclaré que cela était im-
possible.

Quatre soldats japonais
apprennent maintenant

seulement la fin de la guerre !

Après la chute d'un avion
de la Sabena

MONTE TERMINILLO, 22. — Reu-
ter. — Des patrouilles de skieurs de
l'armée de l'air italienne et de ia po-
lice se sont rendues mardi matin , par
la neige et le brouillard , sur les lieux
de l'accident de l'avion DC-6 de la
Sabena qui transportait 29 personnes.
L'appareil , dont l'épave fut repérée
lundi par des avions et des hélicoptères,
a percuté contre une paroi de rocher
à quelque 1500 m. d'altitude.

Des officiers de l'armée ¦ de l'air
italienne ont qualifié d'invraisemblable
l'information selon laquelle des incon-
nus auraient découvert les restes de
l'avion avant l'arrivée de la première
patrouille , lundi après-midi. C'est en
réalité le guide Giuglio Rossi qui fut
sur place le premier. Ce "dernier a dé-
claré ne pas avoir relevé de traces
autour de l'appareil. Peu après Rossi,
deux autres skieurs de l'armée de
l'air le rejoignirent. Tous trois ont dé-
couvert cinq cadavres.

Avant d'être transportes a Rieti ou
à Rome, les corps des victimes sont
déposés dans une cabane de montagne.
Une commission d'enquête italo-belge
a commencé ses investigations. Elle est
dirigée par le général d'aviation Gio-
vanni Coppi et s'est rendue sur les
lieux. .

Les cinq cadavres découverts jusqu 'ici
n 'ont encore pu être identifiés officiel-
lement. Des journaux italiens préten-
dent que parmi ces cinq cadavres se
trouveraient celui de la reine de beauté
italienne Marcella Mariani , celui d'un
Français, d'un Belge et de deux Anglais
du nom de Bernard Gordon et Ch. Cot-
ten. La Sabena relève cependant que,
selon le livre de bord , aucun Anglais
ne se trouvait dans l'avion. Le seul
Anglais parmi les membres de l'équi-
page était le co-pilote Patrick Mac
Namara. D'après le livre de bord , 14
Belges, 4 Américains, 2 Français et 1
Italienne se trouvaient à bord , ainsi que
8 hbmmes d'équipage.

La voiture qui stationnait
à la Wallgasse n'appartenait pas

aux agresseurs de la légation
de Roumanie

BERNE, 22. — Plusieurs journaux
ont annoncé que l'on avait trouvé à
la Wallgasse, à Berne, une grosse voi-
ture recouverte de neige et qui y avait
stationné pendant plusieurs jours. De
là à conclure qu'elle appartenait aux
agresseurs de la légation de Rouma-
nie, il n'y avait qu'un pas. Or, la voi-
ture qui portait des plaques de l'armée
américaine d'occupation en Allemagne
avait été laissée à la Wallgasse par des
permissionnaires de l'armée améri-
caine venus se livrer aux sports d'hiver
dans l'Oberland.

Les funérailles d'Aurel Setu
VIENNE , 22. — United Press. — Ra-

dio-Bucarest a annoncé que le chauf-
feur de la légation de Roumanie à
Berne, Aurel Setu, a été enseveli, lun-
di, à Bucarest. Le corps de la victime
de l'attaque contre la légation a été
exposé, dimanche, au Palais de la
Culture des travailleurs roumains, dans
la capitale.

Aux funérailles ont participé des
représentants du ministère des affaires
étrangères, du parti communiste et des
syndicats.

On aurait retrouvé
(avec d'autres) le cadavre
de la reine de beauté

italienne

GENES, 22. — Reuter. — Le cargo
suédois « Nordanland » était toujours
en flammes, mardi à l'aube. Les pom-
piers du port , qui travaillèrent d'arra-
che-pied toute la nuit , ont réussi , mar-
di matin, à éteindre les réservoirs à
essence du navire.

Les pompiers luttent
d'arrache-pied contre
l'incendie d'un cargo

M. Faure se présentera
demain matin

devant l'Assemblée nationale
PARIS, 22. — REUTER. — ON COM-

MUNIQUE OFFICIELLEMENT QUE
L'ASSEMBLEE NATIONALE FRANÇAI-
SE A ETE CONVOQUEE POUR MER-
CREDI A 10 HEURES.

Les radicaux lui accordent
leur appui

PARIS, 22. .— Reuter. — Le comité
du parti radioaJl français a décidé mar-
di par 121 voix contre 48 de participer
au gouvernement Edgar Faure.

Une championne de patinage
demande asile à l'Ouest

VIENNE , 22. — Reuter. — Les mi-
lieux occidentaux bien informés af-
firment que la championne tchécoslo-
vaque de patinage artistique Miros-
lawa Nachodska, qui a disparu de son
hôtel, samedi, a demandé de bénéficier
du droit d'asile à l'Ouest.

Mlle Nachodska avait participé la
semaine dernière aux championnats
internationaux de patinage à Vienne.
Samedi, elle régla sa note d'hôtel à
l'« Hôtel-Parc », dans le secteur bri-
tannique de Vienne et disparut avec
sa valise.

Couvert , rares éclaircies. Par mo-
ments chutes de neige; en plaine, pluie
et neige mêlées. Vent du sud-ouest ,
fort en montagne. Température diurne
en plaine légèrement supérieure à
zéro degré.

Prévisions du temps


